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INTRODUCTION 

En quelques decennies,dans la seconde moiti6 

du XlXe siecle,et dans plusieurs pays d1Europe (France,Ita-

lie,Suisse) ont ete fondees plusieurs entreprises de presse,-

et plusieurs ordres religieux voues principalement a cette 

activite.Replacee dans ce mouvement plus general,1'Oeuvre 

de Saint-Paul apparait comme 1'illustration exemplaire 

d'une correspondance : celle qui a pu s'Stablir ,dans des 

circonstances precises,entre une initiative individuelle 

et la prise de conscience plus generale par les catholi-

ques de la necessite d'utiliser cette technique,comme le 

moyen le plus approprie de donner a leur action sociale 

puissance et efficacite. 

Cette conception de "l'apostolat par la Presse",dont on 

trouve une expression plus ou moins elaboree chez un grand 

nombre de penseurs catholiques de cette epoque,fut mise en 

forme,systematisee et vigoureusement defendue par un pre-

tre suisse,le chanoine Joseph Schorderet,fondateur de 1' 

Oeuvre de Saint-Paul. 

II est hors de notre propos d'entreprendre 

un quelconque travail d'apologetique au sujet de cette en-

treprise,perspective a laquelle pourrait nous entralner 

le caractere tout a fait specifique de hotre -etude ... 

Quelles que soient les motivations qui inspirent son ac-

tion,et meme si elles influent sur la fagon dont elle est con-

duite,son existence meme suffit a la prendre en compte, 

pour qui veut mener a bien 1'etude du "fait editorial" 

dans sa globalite : elle concout,au meme titre que d'au-

tres,a la conception ,a la fabrication,et & la diffusion 

de la "chose imprimee",et ceci depuis plus d'un siScle. 



La complexite des liens existant entre les di-

verses ramifications actuelles de ce qui fut,a la fin du 

XlXe siecle,"11Imprimerie suisse catholique",fondee a Fri-

bourg (Suisse) en 1871 par Joseph Schorderet,necessitait 

d'avoir recours a une approche historique detaillee.Elle 

seule pouvait en, denouer le reseau et en cJLarifier la na-

ture,car elle permet de la replacer dans le cadre de 11 

evolution seculaire que connut 11Oeuvre de Saint-Paul, 

CongrSgation religieuse fondee pour soutenir et animer 

1'entreprise de presse. 

Cette complexite est due essentiellement a deux fac-

teurs : 

«• la diversification de ses activites, qui ont 

toutes comme denominateur commun de concerner 1'ecrit,mais 

qui,des les origines et de propos delibere,se sont orien-

t6es vers trois secteurs : la creation de maisons d'edi-

tion,d'imprimeries et de librairies,trois objectifs con-

gus comme indissociables. 

- ses liens avec la Congregation religieuse, 

61ement unificateur.Par sa conception de la presse com-

me moyen d1apostolat,elle en constitue 1'inspiratrice,mais 

a toujours eu comme optique une collaboration etroite en-

tre laics et religieux,dans le respect de la spScificite 

des roles et des responsabilites. 

. Un travail de synthese,rendu malaise par la 

dispersion des sources et leur caractere souvent polemi-

que (jusqu'au debut du XXe siecle),n'avait pas encore ete 

rSalise. 

Notre 6tude se pr6sente donc en premier lieu comme une es-

quisse de 1'histoire de 11Oeuvre de Saint-Paul.La deuxii-

me partie tente de donner,malgre 1'attitude de reserve et 

la discrStio.n assez gSn6rale dans la profession- surtout en 

matiSre de donnSes chiffrSes - une vue d'ensemble de ses 

activites actuelles,en privi!6giant certains secteurs. 



PREMIERE PARTIE : 

HLSTOIRE DE L^OEUVRE DE SAINT-PAUL, 



CHAPITRE PREMIER : CIRCONSTANCES D^UNE FONDATION 

I.l. ANNEES DE TENSION EN EUROPE (1865-1875). 

Pendant la d€cennie 1860-1870,est engagee sur tous 

les fronts et deins la plupart des pays europeens, une offen-

sive- des " liberaux eontre 1'Eglise catholique,consideree par 

ceux-ci comme le rempart d'un ordre politique et social de-

sormais revolu.L1obj ectif principal de ce mouvement,inspire 

par les courants de pensee rationalistes,consiste en une de-

christianisation de l'Etat,une laicisation de la legislation 

de 11 enseignement et de la vie sociale dans son enseinble. 

Or en 1864,dans 1'Encyclique "Quanta cura",le pape Pie IX 

expose sa conception du role de 1'Eglise dans le monde et 

dans la societe.Le texte est accompagne d'un veritable cata-

logue des erreurs modernes,le "Syllabus",qui se presente 

comme une condamnation sans appel du liberalisme.Aucun com-

promis n'est desormais possible,et cette prise de position 

tres ferme donne lieu a de vives controverses dans les mi-

lieux catholiques,sur le sens exact et la portee de cette 

condamnation,sur 11interpr6tation qui doit en etre faite, 

et sur les cons6quences qui en d6coulent dans le domaine po-

litique et social.Les catholiques liberaux sont fortement 

pris a parti,et s'affrontent violemment aux "ultramontains", 

partisans des theses pontificales. - -

Le 28 juin 1867,Pie IX annonce son intention de reunir 

a Rome un Concile general,et cette decision n'est pas sans 

provoquer des'remous et des contestations en Europe. 

L1ouverture du Concile Vatican I en 1869 aggrave le climat 

d'hostilit6 a 1'Eglise,que vient encore renforcer le vote de 

la Constitution "Pastor Aeternus",le 18 juillet 1870,dans 

laquelle est defini le dogme de 1'infaillibiiiti pontificale 
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Les evinemerits se precipitent : le 19 juillet 1870 rnarque 

le debut de la guerre franco-allemande.Le 20 septembre de 

la meme annee,les troupes italiennes occupent Rome,et ,le 

20 octobre,le pape Pie IX est contraint a 1'ajournement "si-

ne die" du Concile. 

I.-2". BISMARCK ET LE "KULTURKAMPF 

La proclamation du dogme de 1'infaillibilitS ponti-

ficale,et les reactions provoquees par le schisme vieux-ca-

tholique de Dollinger en Baviere sont a 1'origine de la mise 

en oeuvre par Bismarck de la politique du "Kulturkampf". 

L'objectif essentiel de ce qu'il nomme "combat pour la civi-

lisation" est en realite la subordination de l'Eglise a 1' 

Etat.Elle se concretise en 1872 par une serie de mesures 

autoritaires : 

- les J6suites sont expulses 

•=• 11 inspection des ecoles primaires est enlev6e au 

clerg6 

- les Congregations religieuses se voient retire le 

droit d'enseigner 

- 1'ambassade aupres du Vatican est supprimee. 

Par une serie de lois votees aux mois de Mai 1873,1874,1875, 

le clerge est place sous le controle de l'Etat,les associa-

tior.s catholiques sont dissoutes,et le mariage civil est 

rendu obligatoire. 

Cette politique de Bismarck et de son ministre des cultes 

Falk est prise comme moddle en Suisse,ou les mesures d6-

cretees par les autorites contre 1'Eglise s1inspirent du 

meme 6tat d'esprit. 



I, 3. LA SITUATION EN SUISSE. 

D§s 11ann6e 1867,on assiste en Suisse a une 

intensification et a une multiplication des attaques contre 

1 Eglise.Le patriotisme des catholiques est systematiquement 

suspect6, du fait qu1 ils reconnaissent. en la personne du pape 

1-eur chef spirituel. 

L'opinion est fortement manoeuvree et travaillee par les 

chefs de file du courant radicaliste,qui entretiennent le' 

micontentement contre les catholiques "conservateurs",et 

vont jusqu'a demander qu'on procede a une revision complete 

de la Constitution de 1848,dans le sensd'une centralisation et 

d'une laicisation des institutions. 

Des inesures d'intimidation ou de retorsion sont prises a 

1 encontre du clerge regulier ou dioc6sain,inspirees par 

les methodes du "Kulturkampf".A 1'exception du canton de 

Fribourg,ou les radicaux ,qui n1ont pas la faveur de la 

majorite de la population,ne parviennent pas a s'implanter 

solidement,tous les autres cantons suisses sont le theatre 

de 1'6chec des catholiques aux elections.La Diete se trou-

ve alors en position de force pour decider 1'expulsion 

des J6suites.Les autres Ordres religieux sont soumis a une 

tres forte pression fiscale,et,quand ils ne sont pas obli-

9Ss d1abandonner eux-memes leurs lieux d1implantation,ils 

sont 1'objet de mesures de suppression,̂  1'instar des Je-

suites,Jusqu'en 1876,le nombre des etablissements religieux 

fermes ou.desaffectes s'eleve a" une cinquantaine. 

Ces mesures intransigeantes inquietent certains 

milieux catholiques qui sont tentes de se rapprocher du par— 

ti au pouvoir. 

La nomination de Monseigneur Mermillod au siege de Geneve 

en 1864 provoque de violentes controverses dans tout le pays. 

Mais le nouvel eveque s'emploie a pacifier les esprits,et 
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prend pour mot d'ordre "1'unite catholique de la Suisse".-

En Mars 1871 ,une commission instituee par la 

Conference des Etats du diocese de Bale elabore un projet 

de constitution d'une Eglise nationale Suisse,soustraite 

a 1'autorite du pape et soumise a celle de 1'Etat.C'est en 

vairt que les eveques protestent devant les Chambres fede- . 

rales : le projet y est examinS. 

Le 17 fevrier,Mgr. Mermillod est arrete et emmene a la fron-

tiere frangaise.Puis c'est au tour de 1'eveque de Bale de 

recevoir 1'ordre de s'exiler : cette mesure lui est notifiSe 

le 16 avril.Les eglises catholicpaes de Geneve et du Jura 

sont confiees d des pretres favorables au parti dominant. 

Le 12 decembre,le Conseil federal expulse le nonce,Mgr 

Agnozzi. 

C'est dans ce contexte que s'organise la resistance des ca-

tholiques,dont l'un des principaux animateurs est le cha-

noine Joseph Schorderet. 



CHAPITRE DEUX : JOSEPH SCHORDERETI (1840 - 1893) 

2. 1. ESQUISSE POUR UN PORTRAIT. 

N6 a Bulle (Suisse) eri 1840,Joseph Schorderet 

a trente ans lorsqu'en 1870,la guerre franco-allemande in-

terrompt le premier Concile du Vatican. 

II adhere sans reserve au projet du pape : faire appel S. 

11unit6 des catholiques,non seulement sur le plan doctri-

nal,mais aussi dans le domaine politique. 

Une visee impregne toute son action : la "restauration 

sociale du Regne de Jesus-Christ" : c'est xine expression 

qui revient constamment sous sa plume. 

Joseph Schorderet voit dans 1'oeuvre de la 

Presse catholique un moyen privilegie,et parfaitement adap-

t€ a la conjoncture de son epoque,de rejoindre les inten-

tions de Pie IX,qui avait declare un jour : 

" Si j1avais eu il y a vingt ans un seul car-

dinal qui comprlt 11importance du journa-

lisme,et qui sQt s'en servir,j'aurais domi-

ne . 11Europe <" 

Le 16 dScembre 1868,jeune pretre,J. Schorderet ecrivait : 

"le peuple chretien est empoisonne par la mauvaise pres-

se.Cest a nous de la convertir et de la baptiser..." 

Parce que la presse est a ses yeux une puissance pour ser-

vir la verit6,j.l y consacre 1'essentiel de son activite : 

dans toutes ses rSunions de mouvements catholiques (Pius-

verein) il suscite un intSret croissant pour tout ce qui 

y touche. 
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XI forme des Cercles d'ouvriers catholiques qui le mettent 

en relation avec les dirigeants du mouvement catholique 

social de France,de Belgique,d'Allemagne et d'Autriche. 

XI cree "1'Oeuvre du sou de la Presse",dont le but est de 

"propager la verite et surtout. les enseignements pontificaux 

par tous les moyens dont dispose la presse." 

II est l'un des premiers a lancer 1'idee d'une Universite 

catholique internationale a Fribourg.Grace a ses initia-

tives.elle fut fondee par Georges Python le 4 octobre 1889. 

Son intuition fondamentale,sur laquelle reposera toute 

son action,c'est le "retentissement multiplie que la pu-

blication confere a la parole,lorsqu'elle est diffusee par 

1'imprimerie.11 y a bien le livre (en 1871,il creera un 

cabinet de lecture),mais il s'agit la d'un moyen qui n'at-

teint que les milieux cultives.Son influence peut etre 

considerable,voire meme r6volutionnaire,mais il agit tou-

jours avec retard".Or le temps presse.J. Schorderet cons-

tate que parmi ceux qui ont acces au livre,beaucoup recu-

lent devant la lecture d'un volume important.Seule la pres-

se est en mesure de satisfaire le besoin d information iin 

m̂ diate. 

Repandre„multiplier, creer de"s organes de presse catholiques 

devient sa preoccupation dominante.La "mauvaise presse 

existe,anticatholique,anticlericale,et puissante.La "bon-

ne presse" existe a peine : pas un seul journal quotidien 

catholique dans toute la Suisse avant 1871.Mais il faut 

encore dissiper les prejuges de tous ceux qui n'ont que 

mefiance vis-a-vis de cette forme moderne de diffusion des 

idees.il faut soutenir et rajeunir les rares p6riodiques 

- 11 -



catholiques existants,aider deux qui d6butent,en creer de 

nouveaux. 

Quelques citations tirSes de sa correspondance peuvent 

illustrer sa pensee : elles sont tout 3. fait caracteris-

tiques de sa conception du role de la presse. 

- " C'est la presse sanctifiee,organisee,qui 

est l'ame de tout mouvement en avant ... 

vers la Restauration du Regne de N.S.J.C. 

dans les ames,dans les familles et dans 

le monde." 

— " L'Oeuvre de Saint-Paul n'a qu'une passion 

faire connaitre aux Smes par la presse aus 

si,mais par la presse Slevee a la dignite 

d'un apostolat ....(la pensee de 1'Eglise) 

et travailler ainsi,humble ouvriere,au ser 

vice de l'Eglise,a la restauration du Re-

gne de J6sus-Christ." 

En 1876,i1rattache explicitement son entreprise a l'elan 

donnS par Vatican I. 

2. 2. JOSEPH SCHORDERET ET LA PRESSE. 

En 1866,Joseph Schorderet,vicaire i Neufchatel 

accepte de prendre en main la direction d'une publication 

de la SocietS des Etudiants Suisses,les MONAT-ROSEN,dont 

il assure la redaction des textes en frangais.En prenant 

la responsabilite de ce modeste periodique,il vise a lui 

donner une audience beaucoup plus large,et a faire d'elle 

"une vraie revue catholique suisse groupant d'eminents 

6crivains". . 

Le premier objectif S atteindre,est d'augmenter le nombre 

de pages,sans pour autant nuiire d la qualitS du contenu. 
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Le projet qu'il met sur pied est adopte au mois de Sep-

tembre 1868,a l'assembl6e gen6rale de Fribourg. 

Au terme de deux annSes d'activit6,le simple bulletin d* 

association s'est transforme en une veritable revue,passant 

de trente-̂ deux a plus de cent pages. 

Dans le numero d'octobre 1868,fort de ce pre-

mier succes et des appuis qu'il a obtenus dans les milieux 

influents,il expose les grandes lignes d'un programme plus 

vaste ou l'on voit apparaitre 1'idee d'un quotidien : 

" Le journal quotidien a un besoin absolu d' 

etre seconde par une revue dont les travaux 

de plus longue haleine formeront un recueil 

d'une durable utilite. (...) 

Sans doute,le journal rend d1immenses servi-

ces,mais,redig6 a la hSte,emporte par le cours 

des Svenements qui surgissent et passent rapi-

dement,il ne peut qu'effleurer les sujets.et 

habitue le lecteur a se contenter,sur la plu— 

part des choses,d1apergus superficiels. (...) 

Fonder une revue eut 6te une oeuvre hasardeuse, 

aussi valait-il mieux developper les "Monat-

Rosen",grouper de nouvelles forces autour de 

ce noyau,soutenir cette oeuvre deja cre6e." 

Le developpement de cette revue n'est donc dans son es-

prit qu'une etape transitoire,un point de depart vers la 

cr6ation d'un quotidien,avec qui elle devra entretenir des 

relations de complementarite,mais qui lui semble un moyen 

plus efficace ,malgre son caractere eph§mere et ponctuel, 

et plus direct de combattre les idees rdpandues par la pres-
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se hostile a 1'Eglise et d1agir sur le cours des evenements 

Autour de lui,certains redoutent que cet engage-

ment "politique" ne compromette 11action pastorale entre-

prise parallelement par le chanoine et qui leur semble da-

vantage en conformite avec son etat.Sa reponse a leurs 

mises en garde est une premiere expression -de sa concep-

tion d'un "apostolat par la presse" : 

" Si nos oeuvres de presse etaient politiques, 

aussitot je m'en retirerais.Mais c'est la une 

oeuvre catholique,et la presse est un aposto-

lat,1'imprimerie une chaire ... Les apotres 

eux-aussi auraient de nos jours recours,com-

me leurs successeurs actuels,a 1'imprimerie." 

( 9 mars 1869. Lettre a RaphaSl Horner ) 

Les autorites ecclesiastiques du diocese suivent 

avec interet ses initiatives et 116volution de ses prernie-

res realisations.Pour lui permettre d1agir dans un cadre 

plus vaste,son eveque 1'appelle,le 17 aofit 1869,au chapi-

.tre de la collegiale Saint-Nicolas de Fribourg,et le sous-

trait aux contraintes de 1'enseignement. 

Trop a 1'etroit dans le cadre des MONAT-ROSEN - il devait 

y consacrer un certain nombre de pages aux activites et a 

la vie de la Soci6t6 des Etudiants suisses,et cela au de-

triment des articles de fond - ; critique au cours d'une 

assemblee ,pour les positions jugees trop ultramontaines 

de ses articles,il s'en desengage,et fait paraltre a Fri-

bourg,le 15 octobre 1869,la REVUE DE LA SUISSE CATHOLIQUE. 
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Par elle,il veut touctier 1'ensemble des catholiques ro-

mands.il en pr6cise les orientations ("religieuse,patrio-

tique,scientifique et litteraire") dans un article-program-

me,qui forme 1'editoriel du premier numero. 

La nouvelle revue beneficie tres vite de nombreux encoura-

gements,parmi lesquels figure un bref du pape Pie IX. 

L'activite "editoriale" de J. Schorderet ne 

se limite pas a ces premieres initiatives : il prend en 

mains la direction de L'AMI DU PEUPLE,une gazette de Ro-

mont dont la parution etait tri-hebdomadaire,et dont 1' 

impression est transferee a Fribourg.il collabore etroite-

ment avec Mgr. Mermillod,fondateur du "COURRIER DE GENEVE", 

afin que cette "feuille religieuse et nationale" paraisse 

trois fois par semaine. 

L'une de ses principales preoccupations pen-

dant cette periode,est la mise sur pied d'une source d'in-

formations fiable : son absence est selon lui 1'obstacle 

majeur au developpement d'une presse catholique de quali-

te.C'est ainsi qu'avec 1'aide d'une douzaine de collabora-

teurs benevoles,il monte a Fribourg un Bureau de Corres-

pondances ayant pour mission d'etablir un.double courant 

d1informations : 

. - renseigner la Presse cathoiicpie etrangere 

sur les affaires suisses et en profiter 

pour 6tablir un echange d'informations 

entre les pays participants, 

- informer 1'ensemble de la presse suisse 

sur les questions proprement fribourgeoises 

II est 6tabli que des 1'ann6e 1870,Joseph Schorderet cher-

chait ci obtenir des appuis fi.nanciers en vue de transfor-
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mer ce Bureau en une agence d1informations de rayonnement 

mondial,au service de la presse catholiqUe. 

Autre aspect de ses multiples activites 

il est nommS secrStaire d' une Commission chargee de renfor 

cer les liens entre tous les catholiques romands.Ceci l'ame 

ne a se charger de la directiori d'une autre revuB,LE BULLE-

TIN DE L'ASSOCIATION SUISSE DE PIE IX (1871),dont le nombre 

des abonnes s'eleve bientot a 6.000. 

II faut mentionner egalement que c'est sous son impulsion, 

ou grace a ses conseils,que plusieurs dizaines de journaux 

ou de periodiques voient le jour : en 1878,les publications 

catholiques seront au nombre de 98,et atteindront un ti-

rage global de 98.000 exemplaires. 
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CHAPITRE TROIS : FONDATION DU JOURNAL LA LIBERTE 

ET DE LZOEUVRE DE SAINT-PAUL, 

3. 1. La FONDATION DU QUOTIDIEN "LA LIBERTE". 

Le 28 Aout 1871,sur la proposition du chanoine Schor-

' deret ,est decidee la parution pour le Ier Octobre de la me-

me annSe d'un quotidien,qui aura pour nom LA LIBERTE,et dont 

l'impression aura lieu a Fribourg. 

Cela semblait etre en effet une necessite vitale pout les 

catholiques romands,dans les circonstances ou ils se trou-

vaient,de disposer d'un journal qui leur tienne lieu de tri-

bune,par lequel ils puissent former et "redresser" 1'opinion, 

r6pondre aux incessantes sollicitations des fideles,et ,en 

prenant la defense de l'Eglise attaquee,faire face a 1'o£fen-

sive menee par la presse de la Suisee frangaise. 

Les moyens pour mettre en oeuvre ce programme ne devaient 

pas etre cre6s de toute piece,mais adaptes,puisqu1existaient 

deja S. Fribourg L'AMI DU PEUPLE,de tendance similaire,son 

imprimerie,et un redacteur de talent. 

Faire paraitre un quotidien a Fribourg n'etait 

pas-sans risques-: dans cette - ville qui comptait alors 

plus de 10.000 habitants,et oii un inconvenient majeur resi-

dait dans la coexistence de deux langues,existaient deja 

cirq gazettes,aucune n1etant quotidienne : 

- LE CONFEDERE (depuis 1847) : "journal demo-

cratique fribourgeois",lib6ral et national, 

hebdomadaire depuis 1852. 

- LE JOURNAL DE FRIBOURG (a partir de 1859) : 

"politique et littSraire",lioeral mod6r§,et 
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s'adressant surtout aux .milieux populaires. 

- LA GAZETTE DE FRIBOURG (creee en 1849) : con-

servatrice,qui fusionne en 1853 avec LE CHRO-

NIQUEUR,sous le titre CHRONIQUEUR-GAZETTE DE 

FRIBOURG,tri-hebdomadaire. 

- La FREIBURGER ZEITUNG (fondee en 1863),bi-

• _ - - hebdomadaire,'-'jpurnal populaire" 

- L'AMI DU PEUPLE (lance en 1863),"journal de-

voue aux interSts religieux et matSriels du 

pays","au-dessus de tout esprit de parti". 

Cette 6numeration de la presse fribourgeoise suffit a prou-

ver combien cette activite etait vivante dans le canton,au 

moment ou se decide le lancement du quotidien. 

Du point de vue politique,la creation de LA LIBERTE a lieu 

alors meme que s'intensifie 1'offensive des liberaux,dans 

un climat de tensions,marque par la suspicion et 1'esprit 

de parti.Elle est le fait d'un groupe restreint de lalcs 

et de pretres,agissant de leur propre initiative,sans etre 

affilies a l'une des deux tendances,et sans l'appui du 

gouvernement.Tous ces facteurs peserenr de fagon tres lourde 

sur le demarrage du nouveau quotidien,et sur ses chances 

de viabilite. 

A la date prevue,le ler octobre 1871,LA LIBERTE est 

tiree sur les presses de l'AMI DU PEUPLE.La redaction des 

deux journaux est assuree par un jeune compositeur-typo-

graphe,journaliste de talent,dont la plume avait fait la 

renommee de L'AMI DU PEUPLE.Son successeur d la tete du 

journal,Pie Philipona,portait sur lui le jugement suivant : 

" Les luttes doctrinales que Soussens sou-

tenait avec une maitrise incontestee,les 
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polemiques savantes emaillees de traits vifs et 

incisifs,les articles de fond ou se revelaient 

une vraie profondeur d'idees et une grande envergu 

re d'esprit,le tout 6crit dans une langue inatta-

quable,en frangais de France,avaient fait de L'AMI 

DU PEUPLE un journal avec lequel on comptait dans 

le monde intellectuel et religieux". 

Par le liom qii'il choisit,le journal affirmait tres nette-

ment ce qu'il voulait etre et les orientations qu'il vou-

lait prendre.Le titre 6tait accompagne de la mention "Jour-

nal catholique quotidien".Mais il fallait veiller a ne pas 

cr6er de confusion en un temps ou s'opposaient "catholicis-

me libSral" et orthodoxie romaine.De plus,LE JOURNAL DE FRI-

BOURG en jouait pour prendre 5. parti le nouveau quotidien,en 

misant sur 1'equivoque possible.Mamert Soussens,le redacteur 

"en clief" dut y consacrer plusieurs editoriaux,dans lesquels 

il en profite pour affirmer nettement la ligne de conduite 

du journal,comme en temoignent ces extraits s 

- "La libertS,c'est ce que demande la Suisse ca-

tholique.Cest le cri que nous entendons par-

tout ou il y a des consciences opprimees,en 

Argovie comme a Geneve,dans le Tessin comme le 

Jura,a Soleure comme naguere encore a Lucerne. 

De la liberte demandent les catholiques,dont le 

projet de r6vision federale menace les libertes 

compromet les droits.Pour comprendre combien 

nous avons droit a cette liberte et par quelles 

iniquites elle nous est refusee ou enlevie, 

il suffit de lire le Memoire des eveques de la 

Suisse.Ce memoire est notre guide,comme il sera 

celui de la Redaction de LA LIBERTE." 

A 1'intention des catholiques qui redoutent des concessions 

au liberalisme,Soussens precise : 
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v "L*esprit de LA LIBERTE sera le catholicisme 

sans Spithete.On s'efforce de denaturer le 

nom des catholiques par des qualifications.L' 

Empire frangais avait invente les catholiques 

sinc&res.M. de Bismarck flanque de M. Dollin-

ger,est a la recherche de wieux catholiques, 

presque partout on demande des catholiques libe-

raux.Les Redacteurs de LA LIBERTE seront catho-

liques tout simplement.Cest dire que leur adhe-

sion aux enseignements de 1'Eglise sera toute 

filiale,et leur soumission a ses directives 

sans rSserves...." 

— "Nos principes,trois mots les resument : nous 

appartenons a 1'Eglise catholique,apostolique 

et romaine.Tout ce qv.e 1'Eglise enseigne, nous 

1'acceptons sans reserve pour guide de notre 

intelligence,pour regle de notre conduite dans 

la vie sociale comme dans la vie' privee.La re-

ligion est le; plus sur fondement de 1'amour de 

la Pafcrie et les deux causes seront indissolu-

blement unies dans ces colonnes..." 

Des ses premiers numeros,et du fait de la nettete de ses 

prtses de position,LA LIBERTE devient la cible" de -predilec-

tion de la presse tadicale,et en premier lieu du CONFEDERE, 

le.plus viru.lent. a son egard.Mais les autres gazettes fri-

bourgeqises ne sont pas eri reste,et des echanges tres violents 

ont lieu,par le biais d'articles virulents,voire meme in-

sultants.LA LIBERTE declare qu' il n'est personne dans Ze 

canton qu-i ne regarde comme vm titre d'honneur d'etre insuZ-

ti par LE CONFEDERE .Tel est le climat dans lequel le nou-

veau journal tente d'affermir ses positions et de s'assurer 

la confiance des lecteurs. 
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Le Comite d1initiative contacte tres rapidement un certain 

nombre de personnes dont le soutien au journal est acquis, 

afin de constituer une Societe par actions.Le 28 decembre 

1871,se tient une reunion au cours de laquelle doivent etre 

adoptes les statuts.Leur elaboration a etS confiee a un 

avocat,Louis Wuilleret.Quarante personnes y assistent,re-

presentant 53 actions.Le but'de la Societe est triple : 

v racheter 11Imprimerie de L'AMI DU PEUPLE 

* ouvrir un dSpot d'ouvrages scientifiques 

et un cabinet de lecture 

v acheter un immeuble ou seront regroup6es les 

trois branches de 1'entreprise. 

Les statuts sont approuves,et le premier Conseil d'admi-

nistration est designS.Le chanoine J. Schorderet en est 

nomm6 secrStaire.II regoit de plus les pieins pouvoirs 

"pour toutes les transactions necessaires a la fondation 

et a 1'administration de 1'Imprimerie catholique".Le 29 

janvier 1872 les Statuts font 1'objet d'un acte passe de-

vant notaire et,le 10 avril,ils sont approuves par le Con-

seil d'Etat. 

EXTRAITS DES STATUTS DE LA SOCIETE D'IMPRIMERIE SUISSE 

CATHOLIQUE. 

TITRE PREMEER : Fondation de ta Soaiete3 sa denomi— 

• nationjSon but3son. ,s%ege.3et sa dwcee. 

§-!' II est forme une Sooiete anonyme par ao-

tions3qui prendra le nom de SOCIETE D 'IM-

PRIM2RIE SUISSE CATHOLIQUE. 

§ 2. La Sooiiti a pova? but : 

1°. La difense des prinoipes. oatholiques 

et de la liberti religieuse. 

2°. Le d&veloppement de la prospiriti 
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nationale par teur nrCse en pratique. 

3°, La criation des oeuvres prati-ques propres 

d. oondwire d oe but te plus direotement pos— 

sibles notarmient 1'exptoitation des joumaux 

LA LIBERTE,L 'AMI j)U PEUPLE3LA REVUE DE LA 

SUISSE CATHOLIQUE,LE BULLETIN DE L 'ASSOCIA-

• TION SUISSE.DE PIE IXSLE BULLETIN PEDASOGIQUE 
QUE3eto. ... 

4°.L 'exploitation de ~l 'irnprimerie 

§ 3. Le si&ge de ta SooiitS est a Fribourg. 

§ 4, La durSe de ta Sooiite est indetermi-nee.A dater 

du Ier jccnvier I874} t 'asserribtSe generate des 

aotionnaires aura te droit de deoider de ta dis-

sotution de ta sooiete3de son mode de tiquida-

tion ou de sa oontinuation, 

Le capital social de la Societa s'eleve a 100.000 francs ; 

il est divise en cent actions de 1,000 francs,personnel— 

les et incessibles.La soci6te est geree par un Conseil d' 

administration de 7 membres et 2 directeurs.Les actionnaires 

sont au nombre de 75. 

3. 2. CONFLITS AVEC LE PERSONNEL 

Le personnel employe a 1'Imprimerie suisse catho-

lique est affilie a la SOCIETE TYPOGRAPHIQUE.Son etat d'es-

prit et les exigenc6s dont- il fait preuve isont une preoccu-

pation constante pour les administrateurs.Une tentative pour 

former des apprentis plus favorables a 11esprit de 1'entre-

prise se solde par un echec. 

A 1'automne .1872 a lieu & Fribourg une gr&ve des ouvriers 

typographiques.Mais elle ne touche que relativement peu 1' 

Imprimerie suisse catholique,oti les salaires sont alignes 

sur ceux de la majoritS des autres entreprises de presse 

suisses.Un incident a lieu cependant,annonciateur de dif-
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ficultes imminentes : -deux ouvriers membres du comite de gre-

ve sont invitSs par 1'administration a reintegrer 1'atelier 

sous peine de renvoi. 

Les ouvriers typographes de Fribourg sont assez rapidement 

debordes par un petit nombre de meneurs,qui exasperent leurs 

revtendications (hausse des salaires et conditions de travail) 

et se livrent a d'adroites manoeuvres pour prolonger le con-

flit.En vue de desamorcer cette campagne, la direction de 1' 

Imprimerie suisse catholique satisfait les demandes des ou-

vriers.Cette initiative met au jour le but veritable de 1' 

agitation,qui est de porter un coup fatal a 1'influence des 

"ultramontains",dont le journal apparait comme le porte-voix. 

Les .mots d1ordre d1arret de travail proviennent des milieux 

hostiles aux dirigeants de 1'Imprimerie et aux opinions avan-

cees dans ses publications : la collusion est Svidente. 

Des lors,la situation devient intenable : les menaces de gre-

ves et les debrayages se succedent a un rythme accelere,mettant 

en danger 1'existence meme des revues au groupe de J. Schor-

deret.La parution de LA LIBERTE est compromise. 

La situation dans Fribourg est tres tendue.Le 22 mars 1874 

ont lieu les elections communales,au cours desquelles un cer-

tain nombre d'ouvriers typographes de 1'Imprimerie suisse 

catholique participent aux agitations de la rue,et vont jus-

qu'a proferer des menaces contre les conservatdurs et leur 

Imprimerie.L'un d1entre eux abandonne son travail pour aller 

exciter ses concitoyens dans le.s auberges du Canton,et les . 

dresser contre le chanoine Schorderet.il est soutenu plus 

ou moins activement par le reste du personnel. 

Apris les Slections,1'agitation continue,car le 19 avril 

doit avoir lieu la Votation sur le deuxieme projet de revi-

sion de la Constitution fed6rale. 
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3. 3. FONDATION DE L'OEUVRE DE SAINT-PAUL. 

C'est dans ce climat que le chanoine Schorderet 

r6unit six jeunes filles,dont il etait le directeur spi-

rituel,et qui avaient d6cide,le 8 decembre 1873, de se vouer 

a l'apostolat,sans avoir determine 1'objet precis de leur 

action future, 

L'une d'elles signale a J. Schorderet qu'en France,a 1'Impri-

merie lyonnaise du journal catholique LE TELEGRAPHE,des jeu-

nes filles 6taient employees a des travaux de typographie. 

Cette information apparalt a Schorderet comme une solution 

inesperee aux menaces qui pesent sur la regularite de paru-

tion de son quotidien.Un temps de reflexion lui est cepen-

dant necessaire avant de .prendre la decision d'employer des 

jeunes filles dans un travail qui,jusque la,en Suisse,etait 

exclusivement reserve aux hommes, 

Au debut du mois d'Avril 1874,il reunit le groupe de jeunes 

filles,et leur adresse la demande suivante : 

..," aurez-vous le courage de quitter vos pa-

rents,de revetir une blouse de travail,de vous noircir les 

mains pour l'amour de Jesus-Christ ? Oserez-vous devenir de 

simples ouvrieres pour le salut de la presse ?". 

A celles qui y consentiraient,avec l'accord de leurs parents, 

il propose un apprentissage de trois mois dans l'entreprise 

lyonnaise. 

Aux quatre qui acceptent immediatement ce temps 

de formation et ce travail dans un atelier de typographie,se 

joignent par la suite trois autres jeunes filles,et un hor-

loger de Chatel-Saint-Denis,que le chanoine Schorderet a ac-

quis 3. son projet le llavril,au retour du Congres des COMITES 

CATHOLIQUES DE FRANCE,tenu a Paris,et auquel il avait pre-

sente un rapport sur "LES DEVOIRS DES CATHOLIQUES A L'EGARD 

DE LA PRESSE" (2 Avril 1874). 
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Dans ce texte,il tragait les orientations apostoliques d'un 

Ordre de la Presse qui serait constitue sous le vocable de 

Saint-Paul.Son projet,qu'il ne pourra realiser que partiel-

lement,etait de constituer un ordre groupant des etudiants, 
des pretres, des intellectuels,des ecrivains, des redacteurs 

des religieuses,des "freres pressiers",et des bienfaiteurs, 

pour une action commune au service de la presse catholique. 

( e f .  l e  t e x t e  e n  a n n e x e / p a g e  )  . . .  -

Le 27 avril 1874,le petit groupe part a destination 

de Lyon,ou Schorderet a pris contact avec 1'atelier du TELE-

GRAPHE.Ils font un detour par Ferney,ou a trouve refuge Mgr. 

Mermillod,11eveque de Lausanne et de Geneve condamne a 1' 

exil.Le prelat leur adresse 1'allocution suivante : 

"La Presse est une grande puissance, 

la premiere peut-etre des temps modernes. 

Les idees gouvernent le monde et les idees 

sont ripandues par la presse,cette grcnde 

artdre de la pensee. 

11 est n6cessaire de baptiser la Presse, 

de la consacrer par le devouement chretien, 

et une large place est laissee a la femme 

dans ce nouvel apostolat.(...) 

Je crois a_ 1' avenir . de 1' Oeuvre de Saint-

PaUl,parce que si elle n'6tait pas de Dieu, 

. elle n'inspirerait pas des devouements ... 

si opportuns.(...) 

Vous auriez pu faire autrechose que de vous 

r6signer S cloitrer votre jeunesse...dans 

un atelier d'imprimerie pour servir la pres-

se... : vous le faites pour le seul b6ne-

fice du droit commun,parce que vous etes 

convaincues de 11importance de cet apostolat. 

- 25 -



... vous travaillerez par la Presse a la res-

tauration de son Regne : c1est le but de 11 

Oeuvre, 

(...) 

...la v6rite est ditenue captive par la Revo-

lution dans la, cit6 de la vieille Europe,la 

Presse esclave est a la merci de 1'erreur ; 

... .toutefois vous pourrez apporter sur des 

pages blanches ... le pain de la verite aux 

societes qui meurent affamees de justice,de 

paix et de liberte." 
(27 avril 1874) 

Arrivees d Lyon;les jeunes filles travaillent dans les ate-

liers du TELEGRAPHE,mais on trouve note dans les Chroniques 

de Saint-Paul que Z 'ouwiere ohavgee de Zes instrwire y met 

peu d'empressement.Pour remedier au manque de competence qui 

en rSsulte chez les jeunes apprenties,Schorderet se rend a 

Roanne ou se trouvent des imprimeries employant un personnel 

f&ninin : il obtient le renfort de trois compositrices qua-

lifiSes et d'un pressier. 

Le 24 mai,le groupe tout entier se met en route precipitamment 

P°ur Fribourg,ou les typographes de 1'Imprimerie suisse ca-

tholique ont ete mis en garde par les ouvriers du TELEGRA-

PHE de la concurrence que representaient ces jeunes filles 

formSes au metier.Les typographes envoient au Conseil d'ad-

ministration un veritable ultimatum : ils exigent de 1'Impri-

merie 1'engagement de ne recourir pendant dix ans qu'a du 

personnel syndique.Par cette sommation en regle,ils esperent 

porter a LA LIBERTE un coup mortel et definitif. 

En effet,tout arret dans les abonnements discredite un orga-

ne de presse,et LA LIBERTE n'etait pas assez anciennement im-

plant§e pour surmonter cette crise. 

L1alternative etait la suivante : ou bien 11administration 

signerait un contrat au terme duqusl les typographes seraient 

pratiquement maltres des ateliers,ou bien un arret prolon— 

g6 du travail "coulerait" automatiquement le quotidien.Dans 

les deux cas,les typographes parvenaient a leurs fins. 
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Avant meme "11expiration du delai imparti dans leur 

mise en demeure,les ouvriers abandonnent l'atelier,dans la 

matinee du 25 mai. 

La petite 6quipe lyonnaise,arrivee la veille au soir,est 

aussitot mobilisee pour prendre le relais.Elle "leve la let-

tre" dans les cases abandonn6es.Vers midi,la composition 

est achevee,et LA LIBERTE parait. comme chaque jour.(cf. le 

recit d'une ouvriere,en Annexe,page > 

Des lors,les abonnements se multiplient,Le personnel,surpris 

par la rapidite et l'efficacite de la releve,annonce le 26 

mai par lettre la mise a 1'index de 1'Imprimerie suisse ca-

tholique par la SOCIETE TYPOGRAPHIQUE. 

Dans la nuit du 5 au 6 juin 1874,a la catĥ drale Saint-Ni-

colas de Fribourg,Joseph Schorderet ecrit 1'acte de fondation 

de 11OEUVRE DE SAINT-PAUL,appelee egalement dans le document 

"ORDRE APOSTOLIQUE DE LA PRESSE" (cf, le texte de l'acte de 

fondation,en annexe,page ). 

Le 24 septembre 1874,1'Oeuvre de Saint-Paul reqoit 1'appro-

bation de 1'6veque de Lausanne,Etienne Marilley : 

" Nous nous joignons volontiers a ceux qui 

approuvent et protegent la bonne presse 

sous le patronage de Saint Paul,comme sous 

celui de saint Frangois de Sales,parce que 

cette oeuvre,en s'efforgant de propager et 

de dSfendre avec zele,prudence et charite 

les vrais principes chr6tiens,seconde effi-

cacement 1'action de 1'Eglise catholique 

pour le veritable bonheur des peuples dans 

le monde. " 

Etienne Marilley 
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3, 4. ORGANISATION DE L'IMPRIMERIE DE L'OEUVRE DE SAINT-PAUL 

Le 10 juin 1874,le Conseil d'administration approu 

ve les contrats passes par J. Schorderet avec le nouveau per 

sonnel,et decide que ses rapports avec 1'Oeuvre de Saint-

Paul seront reglSs par un contrat sp6cial,ce cpii est rSali-

• s6 par une convention passee le 29 novernbre.. 

Le 5 mars 1875,un accord est conclu avec Philippe Haes-

sler pour la mise de son imprimerie au service de l'0euvre, 

qui en achete le materiel.On organise egalement un etablisse 

ment d'apprentissage de la typographie : le 29 septembre 

1875 s'ouvre l'IMPRIMERIE DE L'OEUVRE DE SAINT-PAUL,pour la 

formation des apprenties.Les candidates font une courte 

periode d'essai,puis trois ans d'apprentissage,au terme des-

quels elles peuvent gagner leur vie ailleurs ou entrer dans 

1'association. 

De sept en 1879,le nombre des "Filles de Saint-Paul est pas-

sS a soixante-dix quatre ans plus tard.Elles n'ont aucun 

signe distinctif : leur apostolat les situe en dehors des 

cadres canoniques traditionnels,et la Constitution helveti-

que iriterdit alors toute fondation religieuse. 
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,4. LES ETAPES D1UNE EXPANSION s APERCU CHRONOLOGIQUE 

(Les dates indiquees sont'celles des fondations) 

1871. Fondation du quotidien LALIBERTE a Fribourg. 

1873. En plus de l'6dition de LA LIBERTE,1'IMPRIMERIE 

SUISSE CATHOLIQUE assure la parution quotidienne 

des FREIBURGER NACHRICHTEN, deux hebdomadaires, 

AGRI-JOURNAL et la FEUILLE OFFICIELLE,d'une vingtaine 

de revues,d1ouvrages,de theses universitaires,de 

travaux d1 edition 'et d'autres publ'ications. 

> 

1874.(5-6 juin). Fondation de 1'OEUVRE DE SAINT-PAUL. 

1876.(5 Mai). Installation d'une imprimerie a Ville d'Avray, 

aux portes de Paris,sous la direction de Marguerite-

Marie Durantet,franqaise de Roanne,qui avait parti-

cipe au "sauvetage" de LA LIBERTE. 

1979.(octobre). Reprise par les soeurs de Saint-Paul de la 

grande imprimerie des Celestins 5. Bar-le-Duc. 

1882. Ouverture d1une librairie au coeur de Paris,6. rue 

Cassette. " 

1928. Fondation de 11imprimerie d'Issy-les-Moulineaux.Tr§s 

vite,elle se sp̂ cialise dans 1'imprimerie des Classi-

ques africains et des ouvrages religieux en langue 

vernaculaire africaine. 

Elle §dite un journal trimestriel,LES PRESSES MISSION-

NAIRES,et plusieurs revues : 1'ECOLE EN AFRIQUE,et 

PIROGUE. 
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1949, A Yaounde (Cameroun) : Stablissement d'une imprimerie 

avec un hebdomadaire,L1EFFORT CAMEROUNAIS,et un bi-

mensuel,NLEB BEKRISTEN.Realisation de travaux au ser-

vice de l'Eglise locale. 

1951. A Lausanne : la Librairie de la Nef,transf6ree non 

loin de la gare depuis 1957,repond a un souhait de 

la pastorale r6gicnale pour le monde des etudiants 

et pour ceux qui cherchent une "lecture correspondant 

S leurs aspirations". 

1955. A Dakar (Senegal) : §tablissement d'une imprimerie 

pour 1' hebdomadaire AP̂ RIQUE NOUVELLE et le bimensuel 

HORIZONS AFRICAINS. 

A Bulle (Suisse) : ouverture de la Librairie du Vieux 

Comte. 

1957. A Tananarive (Madagascar) ; installation d'une impri-

merie,qui fut transferee a Fianarantsoa en 1963. 

1958. . A Yaounde : creation d'une librairie au centre de la 

ville,pour repondre aux besoins de la population. 

A Brazzaville (Congo) : les soeurs de Saint-Paul 

sont au service de l'Imprimerie du diocese pour la 

composition et la mise en page de 11hebdomadaire 

LA SEMAINE. 

1960. A Fort-de-France (Martinique) : creation d'une Impri-

merie pour 1'hebdomadaire AUJOURD'HUI DIMANCHE. 

A Bujuinbura (Burundi) : ouverture d'une librairie 

g6n6rale et sp6cialis6e en religion. 
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1963. A Fianarantsoa (Madagascar) : fondation d'une Impri-

merie au service du diocese,pour les journaux LUMIERE, 

LAKROA NY MADAGASIKARA,les revues mensuelles NY HA-

FATRO,ISAKA MIANANKAVY,SOLOFO.Creation d'une librai-

rie. 

1973. A Saigon (Viet—Nam) : des soeurs sont appelees au 

service de 11Imprimerie Caritas de 1'archidiocese de 

Salgon,a la demande de 1'episcopat local.A la chute 

de Saigon,elles ont choisi de rester sur place.L1im-

primerie est confisquee par le gouvernement. 
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DEUXIEME PARTIE : 

ENQUETE ET BILAN 

L'OEUVRE DE SAINT-PAUL EN 



CHAPITRE PREMIER : IMPLANTATIOTJ ET ACTIVITES EN SUISSEI 

1. 1. PRESENTATION D'ENSEMBLE. 

L1Imprimerie Saint-Paul est une SociSt6 anony-

me au capital de 300.000francs.Ce capital est detenu a 100% 

par 11Oeuvre de Saint-Paul,qui a le statut juridique d'une 

association inscrite au registre ducommerce.Le siege de 1' 

Stablissement est a Fribourg. 

L'entreprise comprend les secteurs suivants : 

-»• Imprimerie : j ournaux,revues et travaux de 

ville. 

*•. Edition du quotidien LA LIBERTE. 

t Editions Saint-Paui (publications en majori-

religieuses) et La Sarine (edition de lit-

t6rature et d'ouvrages regionaux.Au catalogue 

1981 figurent 15 titres : cf. la reproduction 

en page 46 ) 

- Des librairies (generales et specialisees en 

religion) S. Fribourg, Bulle et Lausanne. 

Saint-Paul S.A. a des participations dans : 

- Les Editions universitaires (actionnaire ma-

joritaire). 

L1 imprimerie Glasson a Bulle,qui edite LA GRU 

YERE,journal regional (actionnaire majoritai-

re) . 

- Les FREIBURGER NACHRICHTEN,journal edite a 

Fribourg en allemand (actionnaire minoritai-

re). 

L'Imprimerie Saint-Paul imprime : 
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- Les FREIBURGER NACHRICHTEN 

-r LE COURRIER (dont elle est 6ditrice 3. titre fi-

duciaire) 

- SYNDICALISME 

- AGRI - JOURNAL 

- LA FEUILLE OFFICIELLE 

Pour les travaux de ville,Saint-Paul est son propre client 

dans une proportion de 70%.Pour le solde,11imprimerie tra-

vaille le marche en concurrence avec d'autres entreprises. 

En 1980,son chiffre d'affaires a atteint 28,3 millions de 

francs.La meme annee,1'Imprimerie et 1'Oeuvre de Saint-Paul 

qui ne beneficie d'aucune exoneration fiscale,ont verse en-

viron 220.000 francs sous forme de taxes et d'impots federaux, 

cantonaux et communaux. 

350 personnes sont employees a Fribourg dans les differents 

services. 

1. 2. LA LIBERTE,OUOTIDIEN FRIBOURGEOIS. 

FICHE D'IDENTITE. 

Les modifications de l'en-tete : Sous son nom,LA LIBERTE an-

nonga jusqu'en novembre 1968 son caractere et sa couleur.Elle 

se pr6sente successivement comme : 

- "journal catholique quotidien,du Ier octobre 1871 

au 28 aoflt 1872, 

- "journal quotidien politique et religieux",du 28 

aofit 1872 au 3 janvier 1900, 
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- "journal politique,religieux et social",du 3 

janvier 1900 au 18 novembre 1968. 

Jusqu1au 3 janvier 1900,plusieurs indications viennent com-

plSter les mentions habituelles (date,nirai6ro de l'annee,nom-

bre d'annees de parution,adresses de la redaction,de l'ad-

ministration,du bureau des annonces...) : au-dessus et au-

dessous du nom du journal,on releve des citations provenant 

de deux Brefs de Pie IX et de Leon XIII a LA LIBERTE (en .la-

tin,puis en traduction frangaise),et d'une allocution de 

Pie IX sur 1'importance de la Presse.Les devises du fondateur 

sont rappelees par les deux sigles O.I.X (Omnia Instaurare 

in Christo) et M.V.X. (Mihi Vivere Christus). 

A partir du 30 avril 1943,figure dans 1'en-tete le nom de 

L'AMI DU PEUPLE,qui a cessS de paraltre,et,a partir du 

Ier octobre 1954,figure a droite du nom du quotidien une 

pensee renouvelee chaque jour,encadree.Elle disparait,de me-

me que le rappel de l'AMI DU PEUPLE,le 18 novembre 1968. 

A partir du 7 decembre 1968,est imprim6e au-dessus du titre 

la mention "quotidien du matin".Le sommaire figure a droite 

i partir du 2 juillet 1970. 

(Pour ces changements de presentatiop de l'en-tete,voir les 

documents reproduits en annexe,pages 81 - 84. ) 

NomHre d'editions :. LA LIBERTE eut deux 6ditions pendant les 

ann€es 1915 a 1933,pour desservir le meme jour ses abonnes 

des regions les plus 61oignees.D'une edition a l'autre,il n'y 

avait guere de modifications concernant la redaction,si ce 

n'est dans les rubriques d'information regionale,et sauf eve-

nement exceptionnel. 

Periodicite et heure de parution : de 1871 & 1906,La LIBERTE 

ne paraissait pas le lundi (le numero d-u dimanche 6tait post-

- 34 -



dat<§) ni les lendemains des jours feries .Elle parait actuel-

lement six fois par semaine ; tous les jours sauf le diman-

che. 

Au siecle dernier,le journal "tombait" a 14 heures.Depuis 

le 27 juin 1966,a 11exception du numero du Samedi,il se tire 

a 2 heures du matin.Du journal de l'apres-midi,il est donc 

devenu journal du matin. 

Vendu essentiellement par abonnement, il est ainsi parvenu 

a dSvelopper ses ventes au numero,et a mieux resister a la 
I' 

p6netration dans le canton des principaux quotidiens romands. 

Le fait de faire tourner ses rotatives la nuit,pour faire 

face aux exigences de la distributnion,a accru une concurren-

ce entre les journaux,qui etait moins forte quand la parution 

s'echelonnait pendant la journee,repondant ainsi a des deman-

des differentes des lecteurs.Les tarifs de nuit appliques 

au personnel de 1'Imprimerie ont accru en forte proportion 

les charges financieres de 1'entreprise. 

Tirage ; diff6rents moyens d'investigation,et la confrontation 

de plusieurs types de sources (rapports aux actionnaires, 

contrats de publicite,livre de comptabilite,rapport annuel 

de 1'administration d partir de 1924),ont permis de recons-

tituer les chiffres de tirage du journal : il est passe de 

980 exemplaires fin 1871 a 25439 en 1971.En mars 1981,le 

tirage s'elevait aplus de 32.100 exemplaires.Le tableau re-

produit page donne les etapes de cette progression jusqu' 

en 1971.Pour l'etablir,il n'a pas 4te tenu compte du tirage 

toujours beaucoup plus important du numero du samedi. 

Le graphique montre une lente mais constante progression 

du tirage,qui s'acc61ere apres la Deuxidme Guerre mondiale. 

De 1960 a 1970,il a augmentS de 30,5%. 
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Diffusion : la zone principale de diffu :ion est le canton 

de Fribourg et la Suisse romande (cf. la carte reproduite 

page 85 ).Pendant la Deuxieme Guerre mondiale le journal 

comptait 500 abonnes en France,En 1955,il avait 250 abonnSs 

S l'Stranger,et en 1960,284. 

Prix de vente : jusqu'au 2 mars 1884,on ne voit figurer 

dans 1'en-tete que le coQt de 1'abonnement.Puis est men-

tionn€ le prix de vente au numero. 

Dans un rapport pr<5sent6 le 9 novembre 1887 au Copnseil d' 

administration,J. Schorderet demande de diminuer le prix de 

11abonnement malgre la situation ddficitaire du quotidien, 

et il obtient satisfaction : en decembre 1887,1'abonnement 

annuel est ramene de 20fr. a 12 fr. Voici un texte signifi-

catif a cet egard,montrant la ligne de conduite des dirigeants 

du journal : 

".,.II s'agit de r6pandre partout la doctrine 

catholique toute pure,de lutter a outrance 

contre le liberalisme catholique et cet esprit 

de vertige qui fait consister la sagesse a multi-

plier les conacessions a 1'erreur...La pensee 

qui a preside a la fondation de 1'Imprimerie suis-

se catholique est de repandre la verite,... or 

ces rSductions de prix feraient doubler voire 

tripler peut-etre le nombre des lecteurs.Et 1' 

11influence salutaire de ces deux journaux se-

rait decuplee." 
Archives de 1'Imprimerie suisse 

catholique.Cahier des protocoles. 

En 1955,11abonnement coQte 29 fr.,et en 1971;60 fr.Cette 

augmentation de plus du double en 16 ans est r6v61atrice des 
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difficultes de la presse helvetique pour laquelle les ques-

tions d1augmentation des tarifs sont prealablement debattues 

au sein de 1'U.R.J. (Union Romande des Journaux) et de 1* 

A.'s".E. J. (Association Suisse des Editeurs de Journaux) . 

EVOLUTION DE LA PRESENTATION. 

Format: il a ete modifie a quatre reprises.Depuis le Ier 

avril 1933,il est de 35 x 5o cm. 

Justification : lors de son lancement,LA LIBEKTE adopta une 

presentation sur quatre colonnes.Apres plusieurs changements 

elle s'en tient depuis le 18 novembre 1968 a cinq colonnes. 

Supplements et numeros speciaux : destin€s a marquer des 

anniversaires ou des manifestations importantes de la vie 

locale,cantonale ou nationale,& rendre hommage H des per-

sonnalites disparues,i1s sont tres nombreux. 

Mentionnons a titre d'illustrations : 

1881 : Fetes en 11 honneur de Nicolas de Flue. 

Pour la premiere fois le journal a re-

cours a la couleur et a des illustra-

tions au trait. 

" 1891,z pour le sixieme centenaire de la Con-

f6dSration helvetique,le jourrial pu-

blie son premier cahier special (sup-

pl6ment sur papier glace) 

- 15 mai 1954 : premier numero sp6cial pour 

le dernier Katholikentag a Fribourg 

(64 pages).. 

Les rubriques dites "de servltude".: LA LIBERTE leur reserve 

une large place dans ses colonnes,pour offrir & ses lecteurs 
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une multitude de renseignements pratiques.Elle le fait en 

toute independance,et gratuitement. 

Elles ont trait aux domaines suivants : 

*- communiques de societes 

v manifestations,spectacles,divertissements 

* horaires des services religieux 

- cotation morale des films,d'apres la Centrale 

catholique suisse du Cin6ma. 

programme des #missions de radio et de television 

- bulletin met6orologique et d'enneigement des 

stations 

- cours de la Bourse,mercuriales 

ouverture des services publics 

LA PUBLICITE 

La publicite permet au journal de vivre ; elle lui assure 

son i, dependance redactionnelle, Cu.r il est le seul produit 

se vendant en-dessous de son prix de revient.Elle est l'in-

formation de 1'acheteur et du consommateur,et renseigne aussi 

sur la vie quotidienne d'une citS.Ses fonctions et ses in-

terets sont donc multiples. 

Alors que le journal paraissait sur quatre pages,la dernie-

re etait reservee §. la publicite.il faut attendre jusqu'en 

1887 pour la voir s1Stendre a 11interieur du journal,et voir 

des r€clames se glisser dans la partie ridactionnelle ou 

justifier parfois une parution sur six pages.Pourtant les 

efforts pour ameliorer son rendement ne manquerent pas. 

Lors du lancement de LA LIBERTE,un contrat avait 6te pass6 

avec 1'agence MOOSE S Fribourg.Mais le rapport insuffisant 

des annonces - le bureau de Zurich en envoyait tr§s peu -

amena 1'Imprimerie catholique 3. resilier le contrat. 

Du 15 novembre 1874 au 6 mai 1876,Alphonse Comte agit com-

me agent de publicitS au profit de 11Imprimerie catholique 

- 38 -



qui lui verse un traitement,un pourcentage sur les recettes 

publicitaires et 11interesse a ses diverses activites. 

Le ler inars 1883,11 imprimerie confie 5. ORELL et FUSSLI, a 

Zurich,la regie des annonces de ses journaux,mais dans le 

premier numiro de LA LIBERTE de 1'ann6e 1890,elle informe 

le public qu'elle en reprend 11exploitation.Des le Ier aotit 

1891,1'AGENCE FRIBOURGEOISE D'ANNONCES a la gerance de la 

publicit6 des diff6rentes publications de 1'Imprimerie. 

Le Ier mai 1894,celle-ci voit enfin s1instaurer un regime 

stable : la publicitS de ses journaux est affermde 3. 1' 

agence HAASENSTEIN et VOGLER qui,le 13 juillet 1916,adopte 

la raison sociale PUBLICITAS S.A. 

Depuis 1894,les contrats furent toujours renouveles. 

Le rendement de la publicite permit a LA LIBERTE d'agrandir 

son format,de modifier sa justification,d'accroltre pro-

gressivement le nombre de ses pages,de publier des supple-

ments et cahiers speciaux plus nombreux et plus volumineux, 

d'ameliorer sa partie redactionnelle, 

La surface du journal est inegalement repartie entre les 

pages r6servees a la partie redactionnelle et celles attri-

buees S. la publicite.Voici comme points de repere les indi-

cations concernant cinq annees : 

1871 : 76 numeros §. 4 pages 

soit' 304 pages reparties entre 

247 pages redactionnelles 

57 pages de publicite 

1900 : 301 numSros representant 1204 pages, 

r6parties entre 

903. pages redactionne1le s 

301 pages publicitaires 
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1925 : 1794 pages,r6parties entre 

1150 pages redactionnelles 

644•pages d1annonces 

1950 : 4130 pages ,dont 2487 rSdactionnelles 

1643 publicitaires 

1970 : 9072 pages,dont 3658 redactionnelles 

5414 d'annonces 

Ces chiffres montrent la lente et difficile progression de 

la publicite jusqu'a la Deuxieme guerre mondiale,et surtout 

jusqu'a la fin du siecle dernier. 

DEVELOPPEMENT DE L'ENTKEPRISE DE PRESSE 

En plus des cinq publications mentionnSes dans ses premiers 

statuts sortent,par la suite,des presses de 1'Imprimerie suis 

se catholique : 11ALMANACH CATHOLIQUE DE LA SUISSE FRANCAI-

SE,1'AMI DU PEUPLE VALAISAN,la SEMAINE CATHOLIQUE,la FEUILLE 

OFFICIELLE ET D'AVIS,et le DEMOKRAT ; la FREIBURGER ZEITUNG, 

le SONNSTAGSBLATT,les CANISIUSSTIMMEN,et les ANNALES DE SAINT 

PAUL,sortent des presses de l'imprimerie de l'Oeuvre. 

Le 26 janvier,1904,les deux imprimeries sont reunies a l'ave-

nue de PSrolles 38,dans le nouvel immeuble de l'Oeuvre de 

Saint-Paul.Si elles -conservent leur personnalite juridique, 

c'est en fait leur fusion sur le plan technique et economi-

que ; toutes deux sont d'ailleurs g€r6es par l'Oeuvre depuis 

le debut de 1892. 

Le 31 mars 1933,les ateliers sont transfSres Perolles 40, 

dans un nouveau bStiment.Sortent alors des presses de 1'im-

primerie,pour le compte de tiers : les FREIBURGER NACHRICHTEN 

continuatrices de la FREIBURGER ZEITUNG, le PAYSAN FRIBOUR-

GEOIS,1'ECHO,et les NEUE BERNER NACHRICHTEN. 
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Le ler mai 1943,La LIBERTE absorbe L̂ AMI DU PEUPLE. 

En 1942,11imprimerie ajoute a ses services celui de l'edi-

tion. 

EVOLUTION DES METHODES DE FABRICATION 

Nous indiquerons ici quelques reperes chronologiques : 

Compositlon : 1871 a 1912 composition a la main 

1912,1965 linotype,puis TelStype Setter (TTS) 

Tirage : 1871 a 1873 sur presse mecanique a bras 

1873 a 1887 sur presse Marinoni a moteur hydraulique 

1888 a 1906 sur presse a reaction actionnee a la vapeur 

1906 &'1933 "sur Dupleix 

a partir du ler avril 1933 sur rotative 

18 novembre 1872 : premiere annonce avec cliche au trait. 

Depuis 1969,les cliches pour 11illustration quotidienne du 

journal sont confectionnes au moyen du systeme Nyloprint,et 

d'une installation electronique, 

(cf. la reproduction en annexe,page 83 d'un article paru dans 

LA LIBERTE du 13 fSvrier 1981,intitul6 "Reconversion technique 

a 1'imprimerie Saint-Paul.Pourquoi un investissement de 18 

millions ? ) 

Notre conclusion a cette presentation du Journal LA LIBERTE 

sera empruntee a un article de Roger POCHON,qui en fut le 

directeur et le r6dacteur en chef de 1945 a 1970 : 

" A l 'heure de l 'oecumSnisme3des satellites et des concen-

trations de presse. " 
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"•.. Organe de defense des interets genevanx des 

cathoUques suissestLA LIBERTE a toiiQouvs incite ses Zecteurs 

d ne pas limiter leur action civique d la seule defense des' 

dvoits de Z'Eglise. Ihis a vealiser toutes les vateurs himai— 

nes dont notre systeme democratique porte les promesses. 

Quotidien fribourgeois3LA LIBERTE s 'est inserSe si profon-

d&ment dans la communauti cantonale qu'elle en est devenue 

ime des institutions ; que sa vie se confoncj avec celle ... 

du peuple au service duquel elle s'est placee. 

Si LA LIBERTE s 'est toujours refusee d prdwer des internatio— 

nalismes qui nient la patrie3elle n'a pas davantage failli 

d sa mission de relier d 1'univers le petit monde helvetique 

si compartimente ; de faire comprendre qu'une saine concep-

tion du federaUsme permet d Za Suisse de ne pas se retran— 

cher derriere sa souveraineti ou sa neutralitS pour se dSsin-

teresser des prob Zemes concemant Z 'Europe3 Za communaute 

internationate — en Z9203 te journat mena une vigoureuse cam~ 

pagne pour t'entrSe de notre pays dans ta SocietS des Eations 

fhumanitS ; de faire prendre toujours ptus ctairement cons-

cience de ta sotldarite qui nous unit aux autres peuptes3 

d ceux de Za faim en particuZier, 

Le temps n'est pZus d Z'intoZSrance3dont furent victimes 

iZ y a un siecZe Zes cathoZiques3au nom d'une prStendue toZS-

rance. (...) 

Et si eZte ne manque aucune occasion de rcqppeZer Zes "cons— 

tances nationaZes"3Zes vaZeurs essentiettes3 c 'est qu'it est 

des fidStitSs qui ne . sauraient etre d ta merci des modes. 

(...).LA LIBERTE n'a pas ignorS ta d.iffSrence des temps3t'es— 

sor prodigieux de ta science et de ta tec1mique3tes inciden-

ces des moyens de communication sociate3 Zes. profonds chan-

gements apportSs d Z'EgZise par Ze ConeiZe Vatican II3chan-

gements qui ne Ze cSdent en rien d ceux que connatt Za so— 

ciStS civiZe. 
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L'ivolution des teobniques de presse3 cornme aussi celte des 

e$prits3des gouts et des moeurs ; les mutations politiques3 

SconomCques et sociates ; les preoccupations nouvelles de 

ses lecteuvs dont Zes pdles d'interets ne sont plus Zes me-

mes qu'en 1871 ; 1'ouvertuve de 1'Eglise au monde amenerent 

LA LIBERTEjComme tout joumat cathoZiquefd une reconversion. 

(...) Poursuivant Z'eZimination de ce qui3au cours des ans3 

Stait devenu perime3eZZe s'est ainsi attachee non seuZement 

d. rajeimir sa presentation graphique,mais aussi d. assoicpZir 

certaines de ses attitudes3d. eZargir3pour ses Zecteurs} Za 

vision des probZemes de notre temps3sans cesser pour autant 

de Zes prisenter dans une optique chritienne ... 

L'SvoZution des esprits et des techniques s 'acceZerera et 

des Zors aussi ceZZe de LA LIBERTE.Ma.is sa tache d'information3 

d'orientation de Z'opinion pvibZique dans Za perspective du 

bien commun3 d 'expression de Za perisee et de Z 'ethique catho— 

Ziques en pay$ romand se poursuivra.EvoZution ne saurait en 

effet signifier pour eZZe capituZation devant Ze mercan-

tiZisme de Z 'irrrprime ; renonciation d servir Zes ideaux qui3 

durant un siecZe3furent sa raison d'etre ; rupture avec son 

passS3Ze meiZZeur garant de son avenir en notre epoque des 

fusions et des concentrations de presse. 
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1. 3. LES EDITIONS SAINT-PAUL.FRIBOURG 

L'Imprimerie Saint-Paul de Fribourg a sou-

vent fait oeuvre d'editeur,au cours des premieres decen-

nies de son existence,en publiant des livres :tels les dou-

ze volumes des Discoups et .Lettres •pastorales ,de Monseigneur 

Marius Besson ; Aprds 400 ans (un appel aux catholiques et 

aux protestants de la Suisse romande a la comprehension mutuel 

le) ; et L'Eglise et IHrrcprimerie,du meme auteur.Mais c'est 

seulement dans les ann6es precedant la deuxieme guerre mon-

diale qu* elle a entrepris,d1 xrne maniere systSmatique,le de-

veloppement de la branche Editions,et d'une maniere decisi-

ve en 1942.A 11epoque de 1'emprise du national-socialisme 

sur 11Europe,la situation du livre catholique etait dans une 

dStresse extreme. 

Les Editions Saint-Paul de Fribourg se mirent alors a publier 

en langues frangaise et allemande,des ouvrages d'ascetisme, 

de mariologie,d'hagiographie,et surtout,des documents ponti-

ficaux : un des plus retentissants fut La communaute hvmaine 

seton 1'esprit chretien,contenant les principaux documents 

de 1'enseignement social des papes Leon XIII a Pie XII,et 

concernant les differents aspects de la vie sociale :fami-

lial,6conomique,politique,national,international.Parmi ses 

publications les plus importantes,il faut 6galement citer : 

Relations humaines et sociitS contemporaine ; Synthese chrS-

tienne j Directives de Sa SaintetS Pie XTI (trois volumes, 

4.000 pages),ce dernier ouvrage reunissant les Encycliques, 

Discours et Lettres de Pie XII sur les problemes sociaux et 

politiques fondamentaux de 1'6poque,et qui represente un tra-

vail editorial remarquable.Dans le chaos politique,social et 

Sconomique qui suivit la Deuxieme guerre mondiale,la publi-
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cation de ces trtiis ouvrages de doctrine chrdtienne a 6t6 

d'une importance et d'une utilite fondamentales pour les 

partis chretiens-dSmocrates des diff6rent.s pays dans leur 

travail 6e reconstruction. 

A cote des livres,trois revues imprimees par 1'Imprimerie 

Saint-rPaul occupent une place de choix dans les Editions : 

- Divus Thomas ,qui devint en 1954 Fre-ibuvgev Zeit-

sohvift fux> Philosoiphie und Theologie,revue pu-

bliee par les Peres dominicains professeurs a 

l'Universit6 de Fribourg et dont les supplements 

comprennent douze ouvrages de philosophie et de 

theologie.La Freibiwgev Zeitsohrift est le seul 

pSrioaique d'inspiration thomiste dans les pays 

de langue allemande. 

- Revue d'histoive ecolSsiastique suisse,revue 

bilingue,dont la haute tenue et la valeur scien-

tifique sont reconnues par les milieux non-catho-

liques. 

t Anthvopos,revue internationale d'ethnologie et 

de linguistique,publiee par la SociSt6 mission-

naire du Verbe Divin.Son, redacteur,le Pere W. 

Schmidt,fut chass6 de Vienne lors de 1'invasion 

de 11Autriche par les nazis,en 1938.11 cherchait 

asile en Suisse pour son Institut Anthropos et 

sa Revue.L'imprimerie Saint-Paul accepta,dans 

des conditions tr6s difficiles,1'impression et 

la diffusion de cette revue,la plus importante 

dans le domaine de 11ethnologie et de la linguis-

tique. 

- 45 -



Msnio .N'xrv>t^A, ,6.isjid Cujtiyitf 

Martin Nicoulin 
Michel Colliard 
Etienne Eggls 
Po6te et Scrivain 
1830-1867 
107 pages, relid 
Fr. 20.— 

La Sarine - Die Saane 
Texte francais et allemand 
Grand Prix 1979 du livre touris-
tique suisse 
Prix mondial 1979 des guides 
de rivieres 
248 pages dont 147 d'illustra-
tions 
Fr. 69.— 

FRIBOURG 
FRE1BUR6 

IRIBOURG 

Gaston Castella 
Comment Fribourg devint 
suisse 
40 pages 
Fr. 9.60.— 

8SAINT-MICHEL6 
.«yUSk itifilii. <*}>•* 

Maurice Zermatten 
Gonzague de Reynold 
256 pages 
Broch6 Fr. 33.— 
Reli6 Fr, 45.— 

Fribourg - Freiburg 
Texte et I6gendes en franpais, 
allemand et anglais 
84 pages, dont 68 pages d'il-
lustrations 
Fr. 19.— 

Encyclopddie du Canton de 
Fribourg 
Tome 1 
? p "  -  a g e s ,  1 6 0  i l l u s t r a t i o n s  



ALItt: RIVAZ 

Roger-Louis Junod 
Allce Rlvaz 
(Prlx Bamuz 1980) v 

135 pages, 10 illustratipns 
Fr. 14.— 

La Fille-Oieu 
Moniales cisterciennes 
92 pages, 39 photographies, 
2 cartes, 2 quadrichromies 
Fr. 27.— 

samt nicotas 
Oe 

Charles Journet 
Saint Nicolas de Flue 
4* 6dition 
232 pages, 6 illusrations 
Fr. 30,— 

c u i i i U N S  bAIIMT-PAUL 

6 D I T I O N S  L A  S A R I N E  

Louis Page 
Romont 
Un livre merveilleux pu l'image 
renchSrit un texte volontaire-
ment sobre 
64 pages, plus de 30 illustra-
tions 
Fr. 23.— 

Montorge 
Les capucines de Montorge 
Au monastdre Saint-Joseph, 
Fribourg 
64 pages, 25 illustrations 
Fr. 16.— 

Vivez une aventure 
toujours passionnan 

Voici des livres 
pour vous et vos am 

Jean Paul II 
et les Droits de 1'homme 
Une ann6e de pontificat 
215 pages _ . 
Fr. 30.- Fribourg 1981 



CHAPITRE DEUX : LA SOCI^TE ANONYME IMPRIMERIE SAINT-PAUL/FRANCE 

2. 1 . ORGANIGRAMME. (cf. page 53 ) 

.2. 2. I.ES EDITIONS SAINT-PAUL .PARIS. 

Jusqu1en 1962,c'est la Librairie qui publi-

ait des livres a ses frais.A partir de cette date,l'edition 

est devenue un service independant de la Librairie. 

De 1962 date egalement 1'integration dans un ensemble plus 

vaste,la S.A. Imprimerie Saint-Paul,France. 

Personnel : deux personnes sont employees a Paris au servi-

ce litt̂ raire,a la tenue des stocks,a la fabrication et au 4 

service de presse. ' 

Choix des livres : la plus grande partie des manuscrits 

(les 9/10) sont regus par la poste,sur 11initiative de 

leurs auteurs.Leur nombre s1eleve en moyenne a 50 ou 

60 par an. 

Certains livres repondent a une demande du directeur lit-

teraire aupres d'un auteur gineralement deja connu de la 

Maison,et avec qui elle entretient des contacts suivis.Ce 

type d'ouvrage cherche a repondre a des besoins d'actuali-

t6 (mise au point sur un sujet controvers6,presentation 

d'une question d'actualite,commemoration,.... ).Actuelle-

ment environ 25 auteurs sont dans cette situation vis-a-

vis de la Maison,et peuvent repondre a une telle sollici-

tation. 

Les criteres de choix pour les ouvrages religieux sont 
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les suivants : 

- ils doivent etre susceptibles d'une large 

diffusion ; ils ne supposent pas de forma-

tion thSologique particuliere pour etre 

accessibles.L1optique fondamentale de la 

Maison est de promouvoir une litterature 

religieuse de bonne vulgarisation,abor-

dable par un lecteur qui n'a pas regu 

de formation speciale. 

la pensee exposee dans ces ouvrages doit 

etre en conformite avec 11enseignement de 

1'Eglise.La plupart des livres sont edi-

t6s avec un "imprimatur".Les Editions Saint-

Paul ont le souci de corre spondre a cette 

image de marque qui s'est imposee a leurs 

lecteurs. 

La decision d'editer : lorsque le manuscrit parvient a la 

Maison,il est confie a des lecteurs extSrieurs,pretres et 

lalcs,en proportion modulable selon la nature du texte, 

et son style.Tous les manuscrits sont lus par un theologien. 

Apres consultation de ce "comite de lecture",la decision 

finale revient au directeur litteraire.Ces diverses opera-

tions prSalables prennent un temps assez variable : au 

minimum un mois,mais la moyenne se situe autour d'un tri-

mestre. 
-S» 

Un devis est alors 6tabli.Aucun livre n'est 6dite 'a moins 

de 3.000 exemplaires. 

Cette fa§on de procSder est adapt6e aux differentes situa-

tions : lorsqu'un auteur est connu de la Maison,un a prio-

ri favorable simplifie la procedure. 

La mise en forme : apres une auto-correction tres pr6cise 

par l'auteur,des seances de travail ont lieu avec le direc-

teur littSraire,en vue de 1'adoption de la presentation de-
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finitive.Le format est defini en fonction d'imperatifs 

techniques propres a 1'Imprimerie Saint-Paul de Bar-le-

Duc,ou sont imprimes tous les ouvrages. 

Le devis d'execution est etabli en fonction du montant. 

des droits d'auteur,des frais de fabrication (1/6),des 

frais de publicitS,de la T.V.A (7%),et des frais generaux 

(23 d 25%). 

Le premier tirage se situe entre 3.000 et 5.OOOexemplaires, 

pour eviter les problemes de stockage (il est fait a Issy-

les-Moulineaux).Le prix de vente est calcule en tenant 

compte d'un reimpression prochaine. 

Le montant des droits d'auteur s'eleve a 10%,calcules jus-

qu'au 30 juin 1979 sur le prix catalogue,et a partir du ler 

Juillet de la meme annee sur le Prix de Cession de Base. 

La maquette de couverturejest confiee a un graphiste exte-

rieur.Le tiers des auteurs environ a une idee precise sur 

sa realisation. 

Le service de presse est fait S partir d'un fichier-type, 

qui est adaptS a chaque ouvrage.On envoie ainsi 170 a 180 

exemplaires en France et a 1'etranger.Chaque ouvrage est 

muni d'une carte de presentation,etablie par le service 

litt6raire. 

La diffusion : Elle est faite 

- en France par les Editions du Cerf. 

- en Suisse par les Editions Saint-Paul, 

Fribourg. 

- en Belgique,par Livrac-Romant,a Bruxel-

les. 

- au Canada par A.C.D.L.,a Montreal. 

Les livres sont tres peu diffuses en Afrique,malgre l'im-

plantation de 1'Oeuvre de Saint-Paul,pour des raisons de 

coilt. 

La remise au diffuseur est de 53 & 60% 
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Les installations d'Issy-les-Moulineaux assurent le stoc-

kage du fonds des maisons suivantes : le Cerf,Salvator, 

les Chroniques sociales,et Saint-Paul. 

Le Catalogue 1980-1981 : il comporte 122 titres,repartis 

en 9 rubriques principales,qui ne correspondent pas a des 

collections veritables,mais y sont generalement assimilees 

dans 1'esprit des lecteurs,du fait d'une certaine homog6-

neitS des formats et de la presentation. 

Les principaux regroupements se font autour des themes sui- . 

vants : 

- biographies,temoignages 

- histoire de 1'Eglise 

- spiritualit€,approfondissement de la foi, 

mSditation 

- livres de formation humaine 

Une politique de collection avait ete suivie surtout avant 

le Concile Vatican II : les Editions Saint-Paul avaient 

cree des collections importantes,telles que : In Domo Doini-

ni (Oecumenisme),Eglise et spiritualite (qui comportait 

plusieurs ouvrages de Mgr. Montini,futur pape Paul VI), 

Terre et louange (monographies de grands ordres et congre-

gations religieuses),Paraboles (ouvrages de fiction au 

service de la mSditation),Afrique-Monde (le continent afri-

cain au sein des nations).Cette politique fut abandonnee 

par la suite. 

Chaque ann6e,huit a dix titres sortent de presse,dont cer-

tains se r6impriment rSgulierement depuis plusieurs annees. 

C'est le cas par exemple de :Te rencontrer chaque jour,d' 

Auguste Berz (6e edition) ; des livres Le secret de Maxi-

milien Kolbe (7e edition),et Les Voleurs de Dieu (7e edi-

tion) de Maria Winowska.Le livre de Bernard-Marie,Prier le 

Rosaire avec la Bible a t€t vendu S 15.000 exemplaires en 2 ans. 
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Une place a part doit etre faite au CALENDRIER SAINT-PAUL 

(format 8,5 x 12,5 cm) publiS sous forme de livre ou de • 

bloc S effeuiller.Son tirage s'61eve a 30.000 exemplaires, 

et c'est une tr§s ancienne tradition dans la production de 

la maison. 

Place ces Editions Saint-Paul dans l'Edition religieuse 

frangaise. 

Depuis une dizaine d'annees,de nouvelles ten-

dances se font jour dans l'edition du livre religieux.Le 

directeur des Editions du Centurion affirmait il y a quel-

ques temps que "si un regain d'interet se manifeste dans 

le public pour les ouvrages religieux,il s'agit la de li-

vres bien differents de ceux qui etaient edites autrefois, 

dans lesquels la loi,la lettre primaient tout",et il ajou-

tait que " les ouvrages cpii rencontrent le plus d'echo sont 

ceux qui se refusent a tout jargon ". 

Parmi les Editeurs de livres religieux les Editions Saint-

Paul se situent pour la production au meme niveau que Le 

Centurion, 1'Apostolat des Editions,T<§qui.Elles ont l'avan-

tage de la souplesse d'une petite maison et d'une image de 

marque aupres des lecteurs."Leurs responsables se sont ren-

du compte qu'ils se devaient d'abord d'aider ceux qui de-

vaient approfondir leur foi,mais ont du mal a assimiler 

les problemes religieux.Les ouvrages publies maintenant, 
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d'acces plus ais<§,repondent aux prSoccupations actuelles 

des chretiens". 
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ORGANIGRAMME DE LA S,A, IMPRIMERIE SAINT-PAUL/FRANCE. 

SiSge social : 184 av. de Verdun,Issy-les-Moulineaux. 

SERVICE 
FABRICATION 
Bar-le-Duc 

CONSEIL D^ADMINISTRATION 

ADMINISTRATION 
Issy-les-Moulineaxix 

BUREAU DETUDES 
Issy-les-Moulineaux 

SERVICE COMMERCIAL 
Issy-les-Moulineaux 

IMPRIMERIE SAINT-PAUL 
Bar-le-Duc 

DIRECTION GENERALE 
Issy-les-Moulineaux 

Paris 

LIBRAIRIE SAINT-PAUL 

Paris 

EDITIONS SAINT-PAUL 

ASSISTANT DE LA DIRECTION 

GENERALE, 
Issy-les-Moulineaux 

LES CLASSIQUES AFRICAINS 

Issy-les-Moulineaux 

REVUE PIROGUE 
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2. 3. L'IMPRIMERIE SAINT-PAUL A BAR-LE-DUC. 

La Fondation : le numsro 36 de 1'ex-boulevard de la banque, 

aujourd'hui bd. Raymond Poincare - luxueux hotel construit 

vers la fin du XVIIIe siecle par un riclie commergant, fut 

occupe successivement par plusieurs editeurs-imprimeurs, 

dont les derniers furent les Peres Celestins.il fut ven-

du le 6 novembre 1879 & une societe constituee sous le 

nom de 1'Oeuvre de Saint-Paul,qui le possede encore au-

jourd'hui. 

Le chanoine Schorderet,en achetant les batiments et les 

equipements de cette imprimerie,acheta egalement un stock 

important de livres commences par ses predecesseurs dans 

les lieux,M.M. Guerin et Raulx,parmi lesquels figuraient 

les Petits Boltandistes ,oeuvre qui divulgait dans le grand 

public les recits des vies des Saints (17 volumes),et les 

Bapon-Cus, qui furent termines en 1883. 

La fondation fut dirigee par trois soeurs de 1'Oeuvre, 

secondees par une laique,qui travaillait a l'Imprimerie 

de Fribourg.La mise en route fut rapide,les locaux etant 

deja equipes. 

Voici quelques titres de travaux anciens,qui ont joue un 

role fondamental dans le developpement de 1'Imprimerie : 

1880 : Les Petz-ts BoZlccndistes ,17 volumes commen-

c6s par les Peres Celestins 

1883 : Les Annates de Bavonius,commencees vers 1870 

1880 : Le Calendrier Saint-Paul 
e 

. Les AnnaZes de Z 'Oeuvre de Saint-PauZ 

1885 : La Semaine religieuse 

1892 : La Cvoix Ifeusienne 

1898 : Histoire d'une ame,de Sainte Therese de 

Lisieux.Avant sa mort,celle-di avait prie 

ses soeurs de noter quelque part 1'adresse 

de 1'Imprimerie Saint-Paul de Bar-le-Duc, 

"qui pourrait un jour leur 6tre utile". 
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C'est 11Sdition de ce dernier ouvrage qui fit vraiment 

d6marrer 11Imprimerie : pour faire face d une demande con-

sid6rable,il a fallu abandonner la composition a la main 

et Squiper 1'entreprise en monotypes,linotypes,et presses, 

et dSvelopper le service commercial et les expeditions. 

Apris la premiere guerre mondiale,11Imprimerie travailla 

6norm6ment pour Lisieux (images,reimpressions et quelques 

Sditions nouvelles. 

En 1929,Lisieux reprit en charge toute la diffusion de 1' 

oeuvre theresienne,et 11Imprimerie dut s1orienter vers d1 

autres activites. 

Pendant la deuxieme guerre mondiale,1'Imprimerie fut oc-

cupSe et transformee en caserne.L1activite ne s1arreta pas, 

mais fut tres ralentie et limitee aux travaux de ville.A 

son achevement,il fallut faire des demarches interminables 

pour r6cuperer progressivement tous les ateliers. 

Activites actuelies : le travail de 11Imprimerie consiste 

essentiellement a imprimer les ouvrages edites par les 

Editions Saint-Paul,et a imprimer des revues et ouvrages 

de plusieurs grandes maisons d'6dition. 

Elle emploie une centaine de personnes. 

Elle imprime environ 60% de livres et 40% de revues ,de 

p6riodicit6s tres variables. 

Ses principales clientes parmi ces maisons d1edition sont 

Le Cerf,Salvator,DesclSe de Brouwer,11Entreprise moderne 

d16dition,qui n'ont pas leur propre imprimerie. 

Elle sort en moyenne une quinzaine de livres par mois ; la 

fourchette se situant entre 8 et 20.Parmi les livres a 
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tres fort tirage impr.im6s r6cemment,il faut citer la "T.O.B" 

(Traduction OecumSnique de la Bible),avec 120.000 exemplai-

res pour le Nouveau Testament,et 80.000 pour 1'Ancien Tes-

tament. 

Les livres imprimSs sont en majorit§ des ouvrages religieux, 

mais ce n'est pas une spScialite exclusive. 

Les principaux periodiques imprimes (au total environ 40) 

sont : 

' -les Cahievs d'action veligieuse et sociale (C.A.R.S.) 

- Pvojet 

•t- Spivitus 

- L'Eglise d'aujouvd'hui 

- La Vie montante (175,000 exemptaives) 

Les Jeannettes (20.000 exemplaives) 

*-• de nombreux bulletins paroissiaux et diocesains 

Methodes de travail : Le client vient avec son manuscrit. 

Le service commercial fixe avec lui les caracteres qui se-

ront employes,le format,la justification,et d1autres par-

ticularites de la composition du texte (illustrations,hors-

textes,titres,mise en page ...),Ces indications sont trans-

mises avec le manuscrit au linotypiste ou a 1'atelier de 

photocomposition - 50 % de ce qui est imprime est encore 

compose en plomb,le reste 11est par photocomposition. 

C'est en 1972 qu'a eu lieu le passage de la typographie 

h 1'offset pour 1'impression. 
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2. 4. LE DEPARTEMENT DES CLASSIQUES AFRICAINS,A ISSY-Les~ 

MOULINEAUX. 

Depuis sa fondation en 1928,c'est un secteur 

qui fut oriente des sa creation vers 1'edition et la diffu-

sion d'ouvrages en Afrique Noire,et principalement de li-

vres scolaires destinSs aux Scoles coloniales. 

C'est l'episcopat africain,par 1'entremise du vicaire 

apostolique de Dakar̂  qui s'adressa aux editions Saint-

Paul dans cette perspective : fournir a toutes les colo— 

nies de 1'A.O.F. les ouvrages n6cessaires a 1'enseignement. 

Peu de temps apres la fondation,les deux syllabaires du 

chanoine Grill,m6thode d'apprentissage de la lecture,sor-

taient des presses de 1'Imprimerie pour la premiere fois. 

Ces ouvrages connurent une trentaine de reeditions et ont 

6t6 diffuses dans toute 1'Afrique francophone. 

AprSs la guerre de 1939-1945,les Freres de Saint-Gabrie1 

apporterent aux Editions leur experience et leur connais-

sance du contexte africain.Parmi eux,il faut mentionner 

les freres Macaire (missionnaire,inspecteur au Gabon pen-

dant de nombreuses annees),et Paul (professeur dans un col-

l§ge du Senegal).Ils sont les auteurs de la collection de 

fran$ais,des livres de lecture Au village et a ta vitle,et 

des livres d'arithmetique pour tout le cycle primaire. 

Ces ouvrages revelent un souci d'adapter la presentation 

au jeune lecteur africain et de 1'accompagner d'une abondan-

te illustration; 

La revue L'Eoote eri Afrique,paraissant neuf fois par an, 

6tait destinSe a donner aux instituteurs des conseils pour 

la preparation des cours ou pour les programmes d'examen 
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Elle fut supprimSe en 1965,a cause des dSlais d'achemine-

ment par la poste. 

Jusque vers 1960,la production de la maison se repartissait 

de la fagon suivante : 

- ouvrages scolaires (dictionnaires,manuels scolai-

res) en frangais. 

- ouvrages de formation parascolaire : technique ele-

mentaire (culture,jardinage,elevage,Slectricit<§, 

menuiserie,forTnation menagere,mecanique,...).11 

faut y inclure les brochures de la collection 

"Foyer et vie",elaborees par les soeurs du Saint-

Esprit,pour la formation generale des jeunes afri-

caines. 

- des brochures de sante : 

Le Ouide medicat afvicain,manuel de medecine 

tropicale redige par un pere blanc,le docteur 

Goarnisson, connu plus d'une dizaine d'edi-

tions augmentees et revues.Ses dimensions 

imposantes (800 pages) et la clarte de l'ex-

pos6,en font un manuel de base dans les dis-

pensaires et pour la formation du personnel 

soignant. 

- des missels,catSchismes,evangiles,histoires sain-

tes,rSdiges en frangais et dans la langue du pays 

de diffusion, ce qui exige un service d'imprimerie 

particulier,adapte a ces langues.Une tentative 

d*impression sur place a eu lieu au Zalre. 

A partir des annees 1960,une adaptation de la politique 

Sditoriale a 6t€ nScessaire : pendant une pSriode de sept 

a huit ans,les Editions se sont heurtees a une attitude 

de rejet plus ou moins prononc6e,dans les pay oii leur 
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production etait jusque la bien diffusee. 

A partir des annSes 1970,la situation s'est modifi6e,et les ' 

activitSs du Departement des Classiques africains se sont 

orientees vers les productions suivantes,reprenant cer-

tains de leurs secteurs traditionnels et en creant de nou-

veaux : 

- edition de livres scolaires,congus par une egui-

pe locale en fonction des programmes et des di-

rectives du gouvernement : frangais,arithmetique 

histoire,geographie,sciences,et destin6s dans le 

primaire essentiellement aux etablissements ca-

tholiques privSs.Vers 1975 a commencS une collec-

tion destin6e au secondaire.La presentation de 

ces ouvrages correspond a une pedagogie tres tra-

ditionnelle,adapt§e au contexte africain. 

- 6dition parascolaire : 

. brochures pour les enfants 

. recueils d'annales dans les matieres prin-

cipales, 

. jeux pedagogiques pour la revision des 

examens (collection "Revi") 

. ouvrages d1appoint pour 1'enseignement 

technique et menager (manuels complemen-

taires). 

- ouvrages de pedagogie(far themes et par matieres) . 

- ouvrages de litterature : la collection "litte-

rature africaine"edite des oeuvres de jeunes ro-

manciers africains francophones,a raison de 1 ou 

deux par an : 

Cote d1Ivoire : 3 titres 

Zaire : 1 titre 

B6nin : 1 titre 

Cameroun : 3 titres 
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v collection de critiques litteraires concer-

nant des auteurs africains: la collection 

"Comprendre",traitant d'un auteur,d'un genre 

ou d'un courant litteraire,concernant la lit-

terature negro-africaine.Le cadre est assez 

strict : 96 pages.Le niveau doit etre celui 

du second cycle de 1'enseignement secondaire. 

(9 titres). 

- des ouvrages de formation religieuse : la 

collection "Vie chretienne" (4 titres) 

"«• une revue de formation chretienne : PIROOUE 

revue trimestrielle,abondamment illustree 

en couleurs,editee en frangais (tirage initial 

de 15.000 exemplaires).Elle est vendue prin-

cipalement par abonnements,individuels ou grou-

p6s,et certains numeros sont reimprimes pe-

riodiquement depuis plusieurs annees.Elle a 

en moyenne une diffusion de 100.000 exemplai-

res par an. 

Cette revue a ete creee en 1971 a la demande 

des eveques d'Afrique Noire francophone,pour 

pallier a 1'absence dans leur pays d'une re-

vue ,et plus generalement d'une presse pSriodi-

que de r6flexion chretienne,r6digee par des 

Africains et pour des Africains.Elle aborde 

des questions familiales,et sociales dans une 

optique sp6cifiquement africaine.Chaque nume-

ro est sous la responsabilite d'un auteur. 

II est lu par 5 ou 6 personnes en Afrique, 

avant que le projet ne donne lieu a une pu-

blication d6finitive„Il est pr6pare deux ou 

trois ans a 1'avance. 
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La diffusion des publications "Classiques Africains" se fait 

par 1'intermediaire d'un r6seau de libraires.Le catalogue 

leur est adresse,ainsi qu'aux missions,aux etablissements 

d'enseignement,et 5. un certain nombre de particuliers.Les 

commandes sont pass6es par 1'intermSdiaire des libraires, 

qui peuvent ainsi proceder par achats groupes. 

Ce rSseau comporte : 

- Pour le Cameroun : Yaound6 4 librairies • 

Douala 5 ... 

10 librairies pour le reste du pays. 

- Pour la Cote d'Ivoire : Abidjan 8 librairies 

Bouake 3 ... 

4 librairies pour le reste. 

- Pour le Senegal : Dakar 3 librairies 

3 librairies pour le reste du pays. 

Le probleme principal est celui des delais d'acheminement : 

- pour Douala : 1 mois et demi 

- pour Yaounde : 2 mois 

- pour les pays n'ayant pas d'acces a la mer : jus-

qu'a 6 mois. 

Les criteres qui guident le choix des ouvrages publiSs et 

leur tirage sont : -

- la modicitS de leur prix : un ouvrage de techno-

logie doit valoir moins de 35 fr.C.F.A 

- 1'accessibilite a un public trSs large,et l'in-

t6r§t suscite,en fonction de la situation locale. 

Les ouvrages sont donnSs d lire a Paris et en Afrique,mais 
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les critSres enonces ci-dessus sont tres contraignants pour 

la conception meme des livres. 

L1impression a lieu a Bar-le-Duc,qui est sp6cialement equi-

p6e pour les ouvrages edites en langues africaines.De la pu-

blicite est faite dans les journaux africains. 

Un ouvrage imprime en Afrique reviendrait plus cher qu'en 

France (le papier imprime importe au Cameroun est exonere 

de douanes,le papier vierge est taxe a 70 ou 72 % ! ) 

L'INSTITUT DES PRESSES MISSIONNAIRES. 

Des 1924 a 6te lancee 1'idee de la ĉ eation d' 

une oeuvre destinee a la presse catholique en pays de mission 

En 1927,elle a vu le jour,et a ete placee sous 1'egide de 

la Propagation de la foi.En 1932,un questionnaire fut en-

voy<§ a tous les vicaires apostoliques de 1'A.O.F pour leur 

demander leur avis a son sujet.Le vicaire apostolique du 

Togo repondit que "la creation des classiques catholiques 

adaptes a 1'Afrique etait pour les missions une question 

vitale". 

Le chanoine Grill,inspecteur general de 1'enseignement ca-

tholique,fut charge de prSparer la redaction de plusieurs 

manuels 61Smentaires en langue frangaise,a 1'usage des 

6coles catholiques de 1'A.O.F. 

Apres la Deuxieme Guerre mondiale,1'Oeuvre des presses 

l 
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missionnaires reprit ses activitSs,6ditant de nombreux ou-

vrages en langues africaines et europdennes.Les services 

techniques et administratifs de 1'Oeuvre furent confies 

3 1'Oeuvre de Saint-Paul. 

En 1964,les Editions Saint-Paul constituerent avec les 

Editions de 1'Ecole (sp6cialisees dans les collections de 

mathematiques et de sciences) et les Editions Ligel le 

Centre d'Etudes Pedagogiques pour 1'Afrique Noire et Mada-

gascar (C.E.P.A.M). 
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CONCLUSION. 

Notre conclusion a cette etude sera empruntee a un article 

6crit par 1'administrateur des Imprimeries et librairies Saint-

Paul,dans lequel il tragait,il y a quelques ann6es,des perspec-

tives d'avenir pour 1'ensemble de 1'entreprise : 

" Toute entreprise qui tient a maintenir son existen-

ce et B. assurer 1' activite de ses collaborateurs 

doit definir sa raison d1etre et ses objectifs.Cet-

te tache est particulierement difficile pour une en-

treprise qui vise i. 1"information et a la formation 

de 1'opinion publique au point de vue catholique. 

Elle se trouve plongee dans l'actuel conflit intel-

lectuel,la crise de la foi,la transformation des 

structures dans le domaine politique,social et eco-

nomique.Elle est aussi en plein dans la tension, 

(...),de la vie religieuse de notre Eglise. 

Ces rdflexions sont d'une importance particuliere 

pour 1'Oeuvre de Saint-Paul dont 11apostolat s'exer-

ce par la presse,sans quoi elle serait infidele a 

sa mission.Ses objectifs doivent cependant etre 

diffSrencies,car autre est la situation de Fribourg, 

autre celle de Paris.Il en va de meme pour Bar-le-

Duc,Dakar,Fianarantsoa,etc. 
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En tant qu'entreprise,nous soiranes soumis aux 

lois Sconomiques du march6,de la rentabilitS,de la 

politique sociale.Si nous les observons,nous ne le 

faisons pas en vue d'un succes materiel.(...)N6gli-

ger cet objectif porterait atteinte a 1'essence me-

me de 1'Oeuvre de Saint-Paul et a sa raison d'etre." 
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ANNEXES ET DOCUMENTS, 



RAPPORT du chanoine JOSEPH SCHORDERET au CONGRES DES COMITES 

CATHOLIQUES DE FRANCE.PARIS.2 avril 1874. 

LES DEVOIRS DES CATHOLIQUES A L'E(ARD DE LA PRESSE. 

L'henre ne serait-elle pas venue de faire 

appetaux ames virites qui ont aonscience de ta puissance de 

ta Presse pour tes grouper dans une association ou confri- . 

rie qui aurait pour but speciat3exctusif3t'apostotat par ta 

presse dans te sens te ptus etendu3te ptus gen&rat de ce mot ; 

des ames qui par teur priere3 teur divouement3 teur herotsme3 

se devoueraient a ta presse cathotique et n'auraient qu'une 

passion : travaitter d ta difense de t'Egtise et de son Christ 

et au satut des peuptes par ta presse. (...) 

Oh ! oui3cet apostotat est d naitre.Les ames ont faim de 

virit43 soif de justice .(...) 

Pendant ce Congres3it est une chose qui m'a frappee3c 'est 

que 'ai vu toutesles rwioeuvres entreprises pour restaurer 

te regne de Jesus-^Christ par ta priere3 ta charite3 te devoue^ • 

ment.Eh bien ! L'heure est venue... de se divouer pour ta 

presse cathotique.(...)La priere... poputarisera dans tes mas-

ses cette grande pensee3que ta pressepeut devenir im des 

modes de fapostotat cathotique repondant aux besoins des 

temps nouveaux.(...) 

Est-ce que Saint Paut ne serait pas te protecteur de cette 

Oeuvre ? Saint Paut3t'apotre par excettence3n'aurait-it pas 

usS de nos d£couvertes3du tit&graphe3de ta vapeur3de t Hmpri-

merie pour muttiptier ses admirabtes Epttres et tes envoyer avx ex-

tremites du monde ? Saint Paut3avec ta signifioation chri-

tienne que nous donnons d ce mot3n'a-t'it pas ete te "pre-

mier journatiste" de t'Egtise ? (...) 
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Dans une petite ville d'un petit paySjfOeuvre est tentSe.,. 

L'Oeuvre3dL son berceau, a regu de Pie IX un bref qui tui as- . 

sure ta benediction du grand pape. 
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RECIT DU SAUVETASE DE "LA LIBERTE" PAR UNE DES OUVRIERES 
QUI Y PARTICIPA. 

(J. Sohovderet) &tait parti pour le oongrSs de 

Varis ou il fut appele d. faire un rapport sur ta mission 

de la presse oatholique.Son disoours fut aooZamS et Zes en— 

oouragements qu'iZ regut3 les renoontres providentieZZes3 

Zes suooes de tous genres qu'iZ renoontra Ze deoiderent d 

tenter Za fondation d'une Oeuvre urgente qu'iZ meditait 

depuis Zongtemps.IZ s'agissait de fonder un Ordre apostoZi— 

que de Za presse en faisant apprendre <5 des femmes... Ze 

mitier de typographe. 

A son retowpyil r6im.it ses fiZZes ... ,Zeur essposa son pZan3 

et Zeur demanda ... de bien vouZoir y oooperer3 en partant 

pour Lyon ou existait dejd. im ateZier de femmes3et y faire 

Z'apprentissage neoessaire... Toutes itaient pretes... 

On eut huit Jours pour se preparer3et Ze Zundi 27 avriZ 

I8743 ...huit jeunes fiZZes oonduites par une personne 

ptus ' agie ... se mettaient en route... (d Femey) bfyr. 

MernriZZod3Z'iZZustre exiZe3 Zes benit3 Zes enoouragea... 

A 5 heures Ze soir3nous etions toutes enserribZe dans Ze train 

de Lyon ... 

Un teZegramrrte arrive Ze vendredi soir. 22 mai nous apprena.it 

que Zes ouvriers typographes de Z'Imprimerie oathoZique de 

Fribourg itaientau oourant de nos projets et aZZaient se 

mettre en greve.IZ faZZait arriver au pZus tot.Nous n 'etions 

pas enoore tres habiZes3mais (J. Sohorderet).. .avait privu 

oe oas3et s 'etait assurS d Z 'avanoe du oonoours de pZusieurs 

ouvrieres ..„tres versees dans Za partie3qui furent pretes 

& partir aveo nous. 

- 72 -



Dvmanahe 24 mai3 .. .d 9 heures nous Stions en voute et te me-

me soir nous arrivions d Fribourg.Le tendemain3 tes ouoriers 

se mettaient en greve et des ce jour- LA LIBERTE ne sortit 

ptus que des main8 des enfants de Saint-Paut. 
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ACTE DE FONDATION du 6 juin 1874 

OIX - MVX 

Cor Pauli, cor Christi erat. - Ibit homo in 
domum aeternitatis suae. 
Notre-Dame des Anges, saint Paul, priez pour 
nous. 
Fiat, Fiat, Fiat, Fiat et laudetur atque in 
aeternum superexaltetur justissima et altissima 
et amahilissima volontas Dei in omnibus et 
semper. 
Per Xristum et cum ipso et in ipso est tibi 
Deo Patri in unitate Sp. Sancti omnis honor 
et gloria in saecula saeculorum. Amen. 

Les soussignes, en presence de Jesus Christ, dans 
1'eglise de Saint-Nicolas de Fribourg, devant 1'autel 
du Sacr6-Coeur, prennent solennellement les engagements 
suiyants, le 6 juin, ler vendredi du mois consacre au 
Sacr<§ Coeur. 

Nous sommes decides a consacrer notre vie tout entiere 
& la restauration du Regne de Jesus Christ, et par 
consequent £ ne plus vivre que pour JSsus Christ. -
OIX - MVX. 

Nous choisissons le moyen si puissant de la Presse, 
afin de realiser ce but. Desormais notre vie sera consa- • » \ 
cr6e avant tout, et autant que faire se pourra, 
exclusivement, a elever la dignite de la presse 
catholique i. la hauteur d'un apostolat. La Presse, 
mise au service de Jesus Christ et de son Eglise (Bref 
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de Pie IX a "La LibertS" de Fribourg. Rapport de 
notre P6re au Congres de Paris). 

Pour surnaturaliser cette action puissante de la Presse 
et informer en elle la vie du Christ qui doit §tre 
l'&me de la Presse catholique comme il est notre vie, 
nous nous lions devant J6sus Christ par les liens sacr6s 
de la pauvret6 volontaire, de la puretd de l'Sme et de 
1'obSissance, et nous sommes decidgs, s'il plait a 
J6sus Christ, de fonder une Congr&gation ou Ordre reli~ 
gieux apostolique secret de larPresse par amour pour 
JSsus Christ et pour 1'Eglise. 

Nous choisissons saint Paul comme Protecteur, comme 
P&re, comme Fondateur de 11Oeuvre de la Presse. Par 
lui, nous offrons notre vie a Jesus Christ et nous pro-
mettons ob6issance absolue au Vicaire de Jesus Christ. 

Nous promettons a Jesus Christ de nous inspirer de 11es-
prit de saint Paul, de faire passer sa vie dans notre 
vie et d'§tre en tout et partout ses imitateurs comme 
il le fut lui-m§me de Jesus Christ. Saint Paul sera 
1'objet de nos pens6es, de nos affections, de notre de-
vouement et de nos Studes. Nous voulons 11imiter, 116cou-
ter, le suivre. Notre vie, c'est J6sus Christ. "Ce n'est 
plus moi qui vis, c'est J6sus Christ qui vit en moi". 

Nous acceptons pratiquement et dans toute son 6tendue, 
comme Constitutions fondamentales de notre Congregation 
le Chapitre XIII de saint Paul, de la Ire Epitre aux 
Corinthiens. La Pratique de 1'amour de Jdsus Christ, de 
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saint Alphonse de Licjuori nou:? nurvl ra de Comment a1 re 
avec la Clef des Epltrua du tiainL raul. - Nuuti j." 
pour rdgle de conduite exterieure de notre vie le Cha-
pitre VI de la Ile Epitre aux Corinthiens. 

Nous ici, soussign6s, afin de realiser pratiquement la 
fondation de 1'Ordre apostolique de la Presse, nous fai-
sons, entre les mains du Chanoine Schorderet, represen-
tant de J6sus Christ et de saint Paul pour nous, ici-
bas, notre Pere selon la grace, les quatre voeux sui-
vants et cela pour trois mois. Et d1abord disons que 
nous d6sirons ardemment, selon que nous le recommande 
saint Paul au Chapitre XII, Epitre aux Romains (v. 1 et 2) 
etre pour J6sus Christ et par saint Paul une hostie vi-
vante, sainte, plaisant h Dieu et comprenant tout ce 
qu'il y a de raisonnable dans la servitude absolue de 
tout notre etre a Jesus Christ par saint Paul et par 
Marie Immacul6e et Reine des Anges. 

Nous ne nous conformerons plus a 1'esprit de ce siecle, 
mais nous nous r6formerons dans le renouvellement du 
sens du Christ, c1est-a-dire dans une vie toute nou-
velle oCl J6sus Christ par saint Paul sera tout, afin 
que la volont6 de Dieu, bonne, agreable, parfaite, s1au-
complisse sur nous (Rom. XII, v. 1 et 2). 

Nous faisons enfin les voeux de Pauvrete, de Purete, 
d *Ob£issance, et nous promettons S. J6sus Christ et a 
saint Paul de garder le secret de 1'Oeuvre, de ne ja-
mais la compromettre ou la trahir de propos delibere. 

Dieu est Amour, 1 Jn 4. 
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RAPPORT sur 11OEUVRE DE SAINT-PAUL, 
Assemblee gdnerale des Catholiques de France.1.9 avril 1879.Paris. 
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leur porsonnel, de fixer le nombre do lenrs 
apprentis, de composer leurs 6qnipes, d'nc-
cepterdes commandes sans ragr6ment de leurs 
contre-maitres. 

Un jour, des menaces surprises par M. !e 
Chanoine Schorderet lui r6v616rent qu'& un 
signal donn6, il pourrait 6tro interdit nux 
catholiquos do faire imprimer une seule ligne 
en Europo. D6jA en 1870, les agonts Recrets 
de rinternationale s'6taient glissSs jusque 
dans rimprimcrie du Vatican, et, au moment 
du Concile, lo Souvorain-Pontife ne pouvait 
plus faire une communication secrSte aux 
Ev6ques par le moyen de la Presse. Depuis, 
en octobre 1877, nous avons vu la publica-
tion du journal consorvateur i un sou, le 
Riveil National, qui paraissait k Versailles, 
arr6t6e tout .1 coup par le refus do travail 
des ouvriers employ6s k la composition. 

Pour parer aux dangers dos grdves, M. le 
Chanoine Schorderot a fait, appel au d6voue-
ment chr6tien. Pourquoi no se sanctifierait-
on pas par le travail, le d6vouement et la 
pridre, en imprimant de bons livres, de bons 
journaux, comme les Benedictins l'ont fait au 
moyen &ge en d6frichant nos landes, en 
recueillant les 6paves litt6raires de l'anti-
quit6, et, plus tard, les Dominicains et les 
J6suites en convertissant les h6r6tiques ou 
les sauvages? Une partie do notre Enro^p, 
une grande partie de notre France, h6Ias! 
ne sontr-elles pas k reconqu6rir aujourd'hu 

Organis6e en 1874 k Fribourg eu Suisse, 
par M. le Chanoine Schorderet, cette CEuvre 
6*est donn6 la mission d'appliquer A la d6-

" fense de 1'Eglise les inventions modernes: 
rimprimerie, la T61egraphie 61ectrique, uti-
iis6es trop souvont par ses ennemis pour la 
combattre, et do fairo un instrumont do salut 
de ce qui n'a gu6re 6t6jusqu'ici qu'un instru-
ment de perdition. 

C'6tait assurement un grand et utile projet 
que d'6tablir une agence t616graphique cen-
trale ayant pour correspondants les pretres 
catboliques du monde entier; car la malveil-
lance contre l'Eglise romaine, contre ses doc-
trines et contre ses d6fenseurs, inspire la 
plupart dcs agences de nouvelles qui fonc-
tionnent aujourd'hui. 

Cette pens6e f6conde, 1'CEuvre de Saint-
Paul n'a pu la r6aliser jusqu'ici en France ; 
mais si l'essai d'agenoe t616graphique qu'elle 
a tent6 k Paris n'a pu r6ussir, il n'en a pas 
6t6, heureusement, de meme des imprimeries 
cr66es par z61e apostolique et 1'ardento 61o-
quence de M. le Chauoine Schorderet. 

Yous le savez, Messieurs, une grande 
partie des ouvriers typographes de l'ouest 
de l'Europe appartient k la Soci6t6 interna-
tionale des Travailleurs. II est des im-
priaieries» et des plus impoi-tantes, oii les 
patrons ne se croient paa libres de choisir 
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aux croyances et aux pratiques chr6tiennes?-
L'engin. qui les a perdues, la Presse, peut 
servir k les ramener au bien. Mais il faut 
la mettre, par le bon marche, & la portee 
des petites bourses. II faut aussi, dans nos 
temps troub!6s, 1'assurer contre le danger (les 
gi'6ves commandees dont nous avons cite un 
exemple. Commont remplir mieux ce double 
but qu'avec des ouvriers devoues, dont la 
pens6e chretienne soit le seul mobile'! 

VoilA ce que s'est dit M. le Chanoine 
Schorderet, et son appel a et6 entendu par 
cette vaillanto nation longtemps renomm6e 
par sa fidelit6 & nos rois, et qui, de nos jours 
encore, a su d6fendre sa foi par les armes. 
Les premi6res ouvri6res de Saint-Paul recru-
t6es par lui, ont, k peine leur apprentissage 
terinind, sauv6 le journal la Liherte' de Fri-
bourg, menace de dispavaitro par une greve 
orpanisee. 

Ce preinier succes a 6te le jmint de depart 
de la reaction qui s'ust produito en Suisse 
contre Voppression exerc6e par les vieux-
catholiques ot los radicaux. Aujour<rhui, les 
deux imprimorics de Saint-Paul etublies & 
Fribourg, par les journaux et les rovues 
qu'elles imprimont, dirigent' Vesprit public 
dans Iei canton. Avoc le concours d'uno 
grande imprimorie d'Allemagno (1) qui vient 

(1) I/imprimorio do Donauwovth. 
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de leur 6tre affili6e, elles s'adressent k un 
public d'environ 250,000 lecteurs (1). Leur 
action a aid6 les catholiques du Valais k 
reprendre aussi ledessus; et le reviremout 
d'opinion, du engrande partie 4 notre CEuvre, 
s'est fait sentir jusque dans les dernieros 
elections federales. 

Que nous sommes encore loin en France de 
cps heureux pr6sages! La proportion des bons 
journaux qui y sont lus, peut a peine, par rap-
port aux feuilles indiff6rentes ou hostiles aux 
regles d'une societe chr6tienne, s'evaluer entre 
deux et trois pour cent. Aussi, la dimoralisa-
tion progresse dans los massos populaires et 
un trouble profond des id6es poiitiques et 
religieuses s'y accentuo de plus en plus. 

T6moins du mal accompli par la Presso 
en g6neral, beaucoup d'honnctes gens enve-
loppent tous les journalistes dans une 6galo 

(1) Los publications de 1'CEuvro de Saint-Paul 
4 Fribourg sont los suivantos : La LibertS, VAmi 
du Peuple, la Iteoue de la Sutsse catholiqae, lo 
IiuUelin de VAssociation, de Pie IX, lo Bulletin 
pidngogiqae, la Semaine catho(i<iue de la Suisse, 
le Monde da la Science et de VIndustrie, dtts 
Apoitolat der Presse, die Freiburger-Zeitung, 
Canisius-Stimmen, 1'Almnnach catholique. 

Les publications ilo 1'itnprimorio <!e Donau-
woarth sont les suivantes: Monika, Schutzengel, 

• Ambrosius, Raphael, Nothburga, Litteratnrblatt, 
Katholischa-Schu l-Z eitung. 
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rfiprobation, ot, na faisnnt rien ponr soiitonir 
ou pour propagor les bons journaux, d6clar6s 
par oux impuissants ot onnuyeux, ils laisscnt 
parfois dcs publicistes do talont. ct de cmur 
dans la doulourouso n6cessit<i de cooperer, 
pour vivre, & la ridaction do feuilles dont 
ceux-ci dcsapprouvent los doctrinos. 

En dessorvant des imprimories dans les 
conditions les plus /jconomiques et les plus 
sftres, cn groupant autour d'ellcs des prfitres 
et des 6crivains qui leur r6servont lo produit 
de leurs travaux, V05uvvo de Saint-Paul fait 
un g6n6reux eflort pour r6habiliter le jour-
nalisme dans cos esprits pr6venus, et pour 
accroitre la puissanco do la honne presse en 
facilitant 1'impression et la dilfusion des bons 
6crits. 

Voulez-vous avoir nne id6e de la mani6re 
dont ses ouvridres travaillent A 6puror l'ac-
tion sociale et a relovor ainsi la dignitc de 
rimprimerie? Visitoz, rue. de Lille, 51, cet 
atelier ou trente jeunes fllles font ia composi-
tion typogrnphique sous le regard du Christ et 
la protoction du Sacrd-Cceur. Votre entr6o ne 
leur fera pas m6me lever la t6te, Le silence 
n'y est intorrompu, pondant los dix henres de 
travail, que par des appels a une pens6o 
picuse. Chaque fois quo 1'heuro sonne, uno 
des ouvri6res, k tour de role, indique une des 
circonstances de la Passion, et c'est, jusqu'd, 
1'houre suivante, le sujet do la m6dit,ation de 
1'atelier, sans qu'ii en risulte aucune BUB-

ponsion do travail. (Applandissoments.) Ces 
jeunes flllos out, pour la plupart, quitto l'al-
sance et los joios do la famillo pour exercer 
ce m6tior salt) ot fastidioux, rvduitos au strict 
n6cessairo pour 1'habillement et la nourri-
ture. Mais elles ont, pour se soutenir, lo 
bonheur de servir JDieu et fespoir de gagner 
le ciel. (Applaudissements.) 

Pendant que 1'atolier de la composition 
donne cet 6difiant spectacle, au rez-de-chaus-
s6e, dans un atclier cntidrement s6pare, des 
hommcs, presque toua membres de 1'vEuvre 
et mus par les m6mes sontinionts, font fonc-
tionner les presses ot les machines. La maison 
est cnti6rement dirigee par un respectable 
prfitro qui a quitto sa rianto paroisse -dea 
Alpes pour ce travail sans trSve. 

VoilA, MesSieurs, comment on vit & l'Im-
primerie de Saint-Paul A Paris. Permettez-
moi de vous dire maintenant comment on y 
meurt. Lo 2 avril dernior, nous conduisions au 
cimeti6ro de Vaugirard le corps de la direc-
trico des ouvridres. Comme si ello avait 6te 
pr6destin6o par la Providence k uno CEuvre 
qui int6rosse le salut de la France, olle.avait 
ro^u au baptomo les noms de Marguorite-
Marie. Neo & Roanno d'une famille d'ouvriers 
typographes, ello travaillait dans uno impri-
merie pr6s de Lyon, lorsque, h vingt-quatro 
ans, ello fut onr616o, A cause de son habilet6, 
pour dresser lcs appronties de Fribourg. Son 
noble coeur s'indigna liientf>t de recevoir un 
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salaire pour le service de Dieu, et elle voulut 
elle-meme s'engager parmi les Filles de Saint-
Paul, devant 1'autel 61ove i\ Paray-le-Monial 
en leur nom. J'y userai, dit-elle, mes doigts 
et j'y laisserai ma Mte. (Applaudissements.) 
Son sacritice devait vite s'accomplir. 

Cetait peu avant le jour oii, appelee en 
France par lcs dangers quo Jes 61nctions de 
1876 y faisaient pressentir pour les serviteurs 
de VEglise, une oscouado de huit ouvridres 
vint implanter VCEuvro it Paris. Mnrguerite-
Maiie tut niise & la tete de cette petite troupo. 
Apr6s lui avoir servi trois ana de maitressoot 
d'exemple, elle a succom!>e rapidenient t\ une 
maladie causeo par la fatigue etaussi, disons-le 
non sans remords, par la preoccupation des 
grands besoins, en souffranco, de 1'CEuvro 
naissante... Pi-omiero Franraise qui y soit 
entrce, la premi6ro aussi, olle a <lonn6 sa vie 
pour ello. Ses compagnos suivaient son cer-
cueil, fondant en larmos. 

No pleurez pas, saintes filles! La soeur qui 
vient de vous quitter s'6tait oJIerte en sacri-
fice & I)ieu: elle en cst rccompeusco dans un 
monde meillcur. Du ciel, ollo veillera sur vous. 

^ Paidonnez-moi, Mes.sieurs. cette digres-
sion. Ne fallait-il pas vous faire aimer notre 
fEuvrn, et ponr cnla vons rivelav lee admira-
blns UAviiuiiieiits qu'ello inspivo? 

Et mainteiiniit, une seulo rd-iloxion ! Qui 
pourrait imaginer dos pulilications malsaines 
sortunt d'un pareil miliim '/ 

Malheureusement, cette Imprimerie est 
eneore unique en France, et il en faudrait 
des centaines de semblables. II y a trente ans 
& poine les Petites Sceuvs des pauvres n'etaient 
que sept, et on les compte maintenant par 
milliers. Notre CEuvre aussi so developpera, 
ei vous lui continuoz votre appui. Dejit elle a 
re$u les encouragemonts de plus de quatro-
vingts cardinaux, archevfiques et 6vcques, la 
hauta approbation du Pape Pie IX, de sainte 
m6moire, qui, dans plusieurs Iirofs adress6s 
k son fondateur, a loue 1'Apostolat par la 
Prcsse, comme < deoant servir puissam-
ment a- la d€fense de la verit/, de Vordre 
moral et de la religion », du Papo Leon XIII, 
qui, apres iui avoir envoye une premi6re 
ben6diction, peu do jours apr6s son 61ection, 
Va renouvel6o en ces termes, dans unenudionce 
particulidre accordoe aux d61ogu6s de l'(Eu-
vre: « Je posside les Slaluts de cette (Kuvre, 
je les ai lus; je donne une btfncdiciion 
sptfciale a ses membres et iises bienfaitcurs, » 
de qui enfin, au roto.ur des fun6raillcs do 
Mavguerite-Mavic, Mgr dc Scguv, 1'residcnt 
d'hoiinuur ct les autves pvcsidents et inem-
bres des dcux Coiuit6s patvonnant 1'CEiivro 
de Saint-Paul, rccevaient un Hrof rcmpli 
d'enpvotu'agoments (I). 

(1) On trouvora la traduction do ce Rref quelquoa 
page» plua loin, aproa uno iwlreaso nu Saint-1'vre. 
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Oe soat 1&, uouB n'on (loutons pas, dca 
gages du concours que les catholiques fran^ais 
apportovont & une (Euvre si pvticieuse daas 
ces temps do luttes. Lour assistance lui est 
plus nticessair que jamais. L'imprimorie est 
fond6e. Elle imprime onze rovuos p6riodiques 
et les commandes y surabondont. Mais la 
b6ni(lce r6alis6 sur le travail de 40 personnes 
ne eaurait suffire & payer 778 m6tres de 
terrafn achet6 et les bAtiments d6ja 61ev6s. 
Une partie de ce terrain n'ost momo pas 
utilis6e. II faudrait des capitaux pour soldor 
les constructions faites, pour batir de nou-
veaux ateliers, do nouveaux dortoirs, et 
tripler le nombre des ouvviivea. Ces capitaux, 
s'ils sont offorts k 1'CEuvre sous forme de 

{irSts, trouveront dans ia valour actuello de 
'Imprimerie, et dans les conditions oii elle 

fonctionne, toutos les garanties d6sirables. 
Nous vous le disons dono aveo confiance, 

Messieurs, soutenez cette (Euvre qui a dejA 
fait ses preuves en Snissa, et qui peut rendra 
tant do sorvicos 4 la Kranco. Mottoz-la, par 
une extension ndcessaire, on mesure d'im-
primer nos grands journaux religieux, et de 
remplir ainsi completement le but pour lequel 
elle a 6t6 creee. 

D6j& Lillo, Angers, Vesoul, et bien d'au-
tres localites importantes de la France et 
& l'6tranger demandent d la maison de Paris 
des essaims d'ouvrieres pour imprimer leurs 
bons journaux. EUe ne peut encore les 

fournir. Mais lorsquo vous lui aurcz donn6 
l'oxtension qu'cIIo comporto, il ost permis 
d'ontrovoiv dans 1'avonir la fondation d'uno 
Imprimorie de Saint-Paul dans chacunc do 
nos grandos villcs. A vous, Messieurs, d'ap-
pr6cior le secours ot la securit6 qu'olles 
apportei aiont a la bonne Prosse! (Applau-
dissements unanimos.) 

Votre commission, Messieurs, vous propose 
d'6mettre lo voeu suivant: 

1/Assembl6e des catholiques, 
Consid6rant que 1'QEuvrede Saint-

Paul r6pond & un besoin actuel de 
la Presse catholiqua et peut la prd-
server d'un danger qui la menace, 
exprime le vosu que l'on favorise, 
par tous les moyens possibles, 
l'6tablissement des imprimeries 
de TCEuvre de Saint-Paul et des 
autres imprimeries catholiques. 

Apr6s la lecture de ce rapport et l'admis-
sion de ce vceu, M. Chesnelong excite le 
z61e des catholiques en favour de 1'CEuvre 
de Saint-Paul par ces paroles: 

« J e  r e c o m m c m d e  t r i s  v i v e m e n t  c e t t e  
GEuvre. Blle est fort uiile aujourd"hui et 
demain elle peut 4tre absolument n€ces-
taire.» 
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EXTRAIT DE L'OUVRflSE du P. Henri FAYOLLAT,"L'APOSTOLAT PAR 

LA PRESSE" (Delhomme et Briguet.1892). p.255-256. 

L'OEUVRE DE SAINT-PAUL 
(Apostolat par la Presse) 

Direotewc oentral : K l 'abb& J, Sohorderet,ohanoxne. Secri-

tccriat ginerat de l 'Oeuvre pour Za Franoe : 6 rue Cassette} 

Varis. 

L'0euvre de Saint-Paul a pour but de restaurer 

le regne de Jesus-Christ dans les individus,la famille et 

la societe.au moyen de la presse elevee a la dignite d'un 
apostolat.Pour cela elle se propose : 
1° de former des typographes,des ecrivains.des colporteurs 

vivant dans la priere et 1'esprit de devouement. 
2° de confondre les calomnies journalieres repandues pour 

discrediter la religion et le clerge, 
3° d'instruire le peuple par des journaux.des almanachs,des 
opuscules,des illustrations de tout genre,distribu§es gratui-
tement dans la mesure des ressources mises § la disposition 
de VOeuvre. 
4° de former des bibliotheques,des salles de lecture,des 
kiosques honnetes et a bon marche 

5° d'etablir une agence de publicite catholique donnant des 
nouvelles et des telegrammes destines a opposer sans retard 
la verite au mensonge. 

Deux imprimeries S Fribourg (Suisse) publient divers 
journaux frangais et allemands.les distribuent a pres de 
cinquante mille abonnes,et,par leur affiliation 5 une impri-
merie allemande,s'adressent a deux cent cinquante mille lec-
teurs. 
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pour la LIBERTE 
LE8 LETTEES 1108 AFFRANC. 1S3 SOST BEFU8&E8. 

Ce Journal est adrcasS ponr essal 6, 
qnelqaes personnea dont nons con-
nain»ona les eympathles ponr notre 
oanrrc. Si elles ne sont pas intcntlon-
n6ea de »'a|>onner, II lenr anfRra de 
renvoyer le prtiscnt nnm6ro en mar-
qnant BEFVSt snr la bande. 

A N08 LECTEUBS. 

La Libert£ n'a pas besoin de longues ex-
plications pour exposer au publio son but et 
8on programme. Les circonstanees au milieu 
deequelles notre publication vient au jour, 
sont la meilleure justification de notre ten-
tative. 

Dans la crise redoutablo que le catholi-
oisme traverae non-seulement en Suisse, 
maia sur tous les points du globe, nous ne 
aaurions renoncer aux ressources immenses 

romande ont des journaux dont on ne peut 
dire que du bien, et que Ton doit s'efforcer 
de maintenir et de developper. H nous auf-
fira de citer la Gazette Jurasnienne, la Ga-
eett« dv Valaii, le donrrier 4° Gsnirf, 'e 
Chroniqueur, la Freiburger-Zeitung et 1 'A-
mi du Peuple, Chacune de ces publications a 
deja fait ses preuves et conquis un rang ho-
norable dans 1'estime du public comp6tent. 
Chacune a sa raison d'6tre et sa sphere do 
publicM 

Mais nne lacune existait: tandis que la 
Suisse romande protestante a jusqu'& sept 
publications quotidiennes, aucun journal ca-
tholique ne paraissait plus de trois fois par 
semaine. Et cependant, il y a dans nos can-
tons catholiques un nombreux publio qui a 
le gotit ou Ie besoin de suivre journellement 
le mouvement des affaires, le d6veloppement 
des id6es et les 6v6nements de la .politique. 
ClfttlT-lfl. /̂ AVO.lATlf. B â̂ AOfiOH & pfia m«i%Kaa-

4ans Ia Suisse romande. L'agriculture sera 
snrtout 1'objet da notre soll'citude, et elle 
tiendra une place notable dans nos colon-
rv>. Les questions sociales, Sconomiques, fi-

*'.ci6rea dina leurs rapports avec la con-
f6d6ration et les cantons romands, seronc 
traitSes arecsoin, au fur et & mesure qu'elles 
se prSsenteront. 

Four les questions qui sont moins 
notre compStence, nous accepterons avec re-
connaissance toutes les communicatonis qui 
nous seront adress6es dans I'int6r8t du pu-
blic. Nous ferons tout ce qui dfipendra de 
nous pour provoquer ces utiles communica-
tions. 

Nous n'avons pas la pr6tention d'attein-
dre la perfection, ni d'en approcher du pre-
mier coup. Nous dcouterons les conseils 
aveo reconnaissance, les critiques aveo sa-
tisfaction pour y faire droit dans la mesure 
dn DOSfiibln \Tmta n'c nfivrmawAna An/tn«i 

aveo l'AIlemagne pour l'6vacaation des si& 
d6partements 6taient en bonne voie et que, 
pour la conclusion do traitd, il ne manquaik 
plus que quelques formalitSs k r6gler. Sur 
point dSlicat des conspirations bonaparlisle* 
le minietre ad6clar6 que les bruits rdpandt 
n'6(aiei.*pas s6neux. 

Dans la chambre de Bavi6re,M. de Pfretz* 
schner, ministre des flnances, a pr6senl6 Ic 
projet de budget pour 187° qui a 616 nola-
blement influenc6 par les traitSs conclus & 
Versailles et la paix de Francfort. En effet, 
des premiers sont r6sultees des diminulions 
de recettes, le produit des droits de douane 
sur le sucre de betterave, le sel, le tabac, 
allant dor6navant dans la caisse de 1'empire; 
si ces reasources ne lui sufflsent pas, la Bc-
vi6re devra payer des contributions mal»' 
culaires, sur lesquelles ser- .ussi enlreienu 
le contingent bavarois. I d6penses mili-
taires cessent dono de faire parlie pour l'a-
venir du budget bavarois. 

La part de l$t BaviSre dans l'indemnii6 dd 



Eglise un pou oe cette noerte que toujoura 
on nous promet et qne jamais on ne noua 
donne, de cette libertS qui n'est contestSe h 
peraonne qu'3, nous, h aucune asaociation 
qu'aux ndtres, & aucune doctrine qu'aux 
'•Mrea.d, aucun cultequ'au ndtre. 

A 1'heure o& la Buisse paase par une 
phase de riorganisation ou de boulverse-
inente, 06 institutions feddrales et institu-
tions de divers cantona sont Sgalement pas-
gees au crible de l'examen et trouv6ea in-
suffisantea, nous avons nos idees & propa-
ger, noa principea & maintenir, nos int6r6ta 
& aauvegarder: cela n'est possible que par 
une bonne et solide organisation de la presse 
p&iodique. 

C'est pour cette raison que dana Tasaem-
blee gen6rale de l'aasociation de Pie IX, le 
beaoin d'un journal catholique quotidien a 
6t6 affirmfi par des personnes 6minentes ve-
nues de divera points de la Suisse, NOUB a-
vons voulu aatisfaire & ce besoin dans la 
meaure de nos forces. E ne nous reste qu'& 
aolliciter la bienveillance de tout le monde, 
le concours de ceux qui en ont le devoir et 
les moyens, 1'appui de ceux qui sentent l'im-
portance dea bons journaux. 

Les divers cantona catholiquea de la Suisse 

Feuilleton de la LH3ERT&1 
-~oaxxî -

11 sMffls nnni. 

Avant-propos. 
M. Gabriel. de Lucens, ancien officier 

Buiase dans la garde-royale, avait essay6 
de vivre au paya, comme on disait. Maia 
aa famille presque Steinte, ses amis de re-
giment disperses, avaient fait le vide autour 
de M: ses habitudes de vie catholique sur-
tout 6taient en souffrance dans une ville oil 
notre religion, n'avait pas encore acquis le 
developpement qu'elle a maintenant atteint. 
M. de Lucens etait revenu & Versaillea, oil 
il avait du cote de sa mere dea parents 
parmi Iesquels il nous comptait comme son 
meilleur ami. A sa mort, il y a peu d'annes, 
en examinant ses papiers, noua d6couvrimes 

(1) Un nom blen oonnu dans la littdratore fran-
$alse, M. de Homont, a bien vonlu donner le pr6-
fleox Ooncours de Ba collaboration & la Libertif nais-
eante. Ce nom qui cache nn talent euisae distingud, 
eerait 4 lui seul assez puissant pour assurer l'ave-
nir d'un joumaL 

d'un pap mixte. 
Aussi 1'tmnonce d'un journal quotidien 

apecialement destine aux populationa ca-
tholiquea de la Suisse romande a-t-elle 6t6 
accueillie aveo plua de faveur que noua n'o-
siona Vesp6rer en Valaia comme & Geneve, 
& Lauaanne coauce Sans lc Jnra Chami f 
compria qne nons avons besoin d'nnion, et 
qu'un organe commnn, aveo un caraot6re in-
tercantonal, devait 6minemment servir 4 cet 
heureux rSsultat. Lea eneouragementa nous 
sont venus de toutes parts; eccl6siastiques 
et Mquea ont vu notre tentative aveo une 
Sgale aympathie, et contribueront, noua 
n'en doutona pas, 6galement & sa r6uasite. 

Noua ne d6velopperons point nos princi-
pea; teois mots lea r6sument: noua appar-
tenona & 1'Egliae oatholique, apostolique et 
romaine. Tout ce que 1'Eglise enseigne, 
noua Vacceptons sans r6serves pour guide 
de notre intelligence, pour rSgle de notre 
conduite dans la vie sociale commo dans la 
vie privee. La religion est le plua sflr fon-
dement de 1'amour de la patrie, et les deux 
cauaea seront indissolublement uniea dana 
noa colonnea. 

Nous accorderons une grande importance 
& tout ce qui peut d6veIopper la prosperitS 

une collection de volumes manuscrits, ou 
etaient consign6s & meaure les 6v6nements, 
les conversationa qui lui avaient paru di-
gnoa de eonvenir. fl s'y m61ait quelques r6-
flexions et bon nombre de citations de sea 
auteurs favoris. Tout cela 6tait £tmass6 sana 
ordre, au courant de la plume, pourlui seul, 
et tres sinc&rement sana pr6tention au bel 
eaprit. Nous soulignons le mot sincbrement, 
parce que beaucoup de dilettantea mordus 
de la foreur de se produire en publio, au 
grand dommage de leura auditeura ou de 
leura lecteurs, abritent leur mediocritS outre-
cuidante sous cette pr6tendue absence de 
pretention. Cette fausse modestie, sert de 
masque & un amour propre feroce qu'exas-
p6re la plus legere observation ou meme un 
de. ces conseUa si bien re$us par un de ces 
vrais talents qui aapirent & monter, h mon-
ter toujours. Le monde et plein de ces Oron-
tea prets & chercher querelle & 1'Alceste 
assez naif pour les prendre au mot. Mais 
notre ami ne doimait paa dans ce travera 
d'6crire sans pretention en ayant la pr6ten-
tion de se faire admirer. II n'avait aucune 
chaleur d'etaier ses ouvrages et se serait 
hien gardi de les montrer aux gens! H aa-
vait: 

£aut tonir 1& brido aux granda cmprraeaento 

ooncoure ao toutes les Donnes voiontes, nous 
espSrons inaugurer une seconde qui fera 
quelque bien mat6riel et moral au publio 
pour lequel ce journal est fond6. 

Fribourg, le 80 aeptcmbre 1871. _ 

BULLETIN POLITIQUE. 
Les nouvelles de France sont peu impor-

tantes. 
D'une lettre de M. de Cissey, ministre dela 

guerre, en date du 20 septembre, il r6aulte 
que la plupart des corps de troupes vont tr6s 
prochainement 6tre appel6s 4 former des 
corps d'arm6e sur des points qul sont d6j4 
d6termin6s, et par suite, presque toutes les 
villea de garnison qui avaient des r6giments 
entiers ou des 6tats-majors de r6giment en 
seront d6poss6d6es. Un tr6s petit nombre de 
places 6chapperont 4 cette mesure. 

Si ces dispositions sont ex6cut6es aveo soin 
et aveo fermetd, le r6sultat pourra 6tre de 
soustraire l'arm6e & l'influence d616t6re des 
villes et de raffermir solidement ladiscipline. 
Toutefois, il ne faudraitpas que ces camps 
ressemblassent 4 celui de GhSLlons. 

La commission de permanence s'estr6unie 
le 28. M. Thiers n'a pas assist6 & la rSunion. 
M. Lambrecht a d6clar6 que les n6gociations 

IIII nnilll 
Q»'on a 4e feite iolat de tele amusante. 

Et rien ne le poussait & se faire impri-
mer. Tout li6s que nous fussions ensemble, 
c'est seulement apres sa mort que nouaavona 
connu Texistence de cea cahiers sana va-
leur littSraire, maia oii aont recueillies quel-
quea anecdotes in6dites sur des personnages 
plua ou moina c61ebres, et dea detaila sur 
lea anciena uaagea d'une aoci6t6 dont Gib-
bon, Voltaire et d'autres encore ont appr6-
cie le m6rite. 

Nous en avons entr'autres tir6 le r6cit 
suivant pour lequel nous r6clamons 1'indul-
gence de nos lecteurs: il a fallu 61aguer 
bien des pagea oiseuses, reunir le d6but dela 
narration au denouement de ce flrame connu 
aeulement quelques ann6es pltls tard: il a 
fallu corriger quelques toura de phrases n6-
gliges, effacer dea locutions provinciales, 
ou sentant un peu ce que M. de Maistre ap-
pelait «lefrangais de frontibres. » Maia noua 
nous sommea attachea a conserver le ton 
gen6ral du manuscrit et surtout 4 respecter 
rigoureusement le fond du recit dontnous 
attestona la veracite authentique. 

M. DB ROMONT. 

en outre demander & l'imp6t ane plus-value 
de 1,103,800 florins qui correspondra 4 une 
augmentation des impfits de 10 ®/„. 

Le ministre de l'int6rieur, M. de Lutz, a de 
son c6t6 pr6aent6 une Ioi relative au chan-
gement du r6glement des d6Iiberations do 
landteg, ayant pour objet d'actiror i'oxpti(K-
tion des affaires. 

L'agitation anti-infaillibiliste se poursuit, 
Le comitS des vieux-cathoilques a r6sola 

de c616brer le culte par des services religieux 
r6guliers tous les dimanches, et il s'adressera 
en cons6quence soit au gouvernement, soit 
aux autoritds communales pour en obtenir 
la concession d'6glises dans ce but. 

Demain dimanche, M. I'abb6 et professeur 
Reinkens pr6chera 4 Breslau. 

Le Temps a publi6, et la plupart des jour« 
naux ont reproduit 1'analyse d'une d6p6che 
que M. de Beust aurait adressSe 4 ses agents 
sur les n6gociations de Gastein. Maintenant 
on annonce que ce document est apocryphe. 

Ce qui ne nous parait pas moins inexact, 
c'est le bruit de la d6mission de MM. Ker-
wyn de Lettenhove, et Wasseie, que fait 
courir 1'Echo du Parlment. Ces deux mem-
bres 6minents du cabinefc conservateur de 
Belgique sont particuli6rement en butte aux 
attaques de la presse lib6rale, qui annonce 
leur chute prodiaine 4 peu prds aussi sou-
vent que la Capitale de Rome prMit la mort 

— 11 eat d6plorabIement vrai, B disait le 
pasteur Bruant au moment ou j'entrais chez 
ma grand'mere, «il est lamentablement in-
contestable que, comme M. le Docteur vient 
de le remarquerfortiudicieusement, lacour 
d'Angleterre est presentement deaolet, par 
des scandales ofErant un contraste aurpre-
nant avec Ies vertua quiresplendissaient sur 
le trdne, enchain6es Ies unea aux autrea, 
comme une illumination faite pour donner 
le bon exemple & cette grande nation r6g6» 
n6r6e, depuia l'av6nement glorieux et bfi°i do 
Guillaume d'Orange, qui a definitivcment 
intronise la morale 6vangelique fln-ng le Pa-
lais de St-James, en chassant triomphale-
ment et irrevocablement le Papisme, aveo 
lea vicea qu'il traine in6vitaDlement avec lui.» 

— VoiJAbiendes adverbea aventur6s,» dit 
ma grand'm£re qui avait souri pendant la 
peroraison du digne minlstre, et dont la 
main, agiteedequelque impatience nerveuse, 
avait rompu le fil qu'elle tirait de sa quo-
nouille d'eb6ne. 

« Croyez, mon cher pasteur, que si le 
prince deGallea, B6gentdeatroix royaumes, 
et sa femme Caroline de Brunswick, donnent 
d'assez beaux coupa de canif 4 leur contrat 
de mariage, croyez qu'ils ne font que auivre 
les traditions de famille. » 
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A NOS LECTEURS 
Tant annonce-t-on le cente-
naire qu'& la fin il vient. II y 
a, aujourcThui, cent ans que 
« La Liberte» sortait de 
presse pour la premtere 
fois. Pour celdbrer digne-
ment cet anniversaire, nous 
joignons a ce numiro le 
premier de quatre suppl6-
ments speciaux qui parai-
tront chaque semaine dans 
le courant du mois d'octo-
bre. Nous attirons l'atten-
tion de nos lecteurs sur 
l'encart paraissant dans 
ce journal donnant toutes 
les explications necessai-
res pour obtenir ces quatre 
supplements dans un em-
ballage special permettant 
leur conservation dans une 
biblioth6que. 

Une heureuse coincidence 
fait que ce centenaire est 
celebre le jour m§me de 
l'ouverture du Comptoir de 
Fribourg. Les visiteurs de 
cette importante foire non 
seulement y seront accueil-
lis par de lumineuses affi-
ches d'une « Liberte » jeu-
ne et centenaire, mais ils 
pourront s'arr6ter au stand 
qu'en commun avec les 
« Freiburger Nachrichten » 
et « Publicitas » nous of-
frons a leur curiosite. Ela-
bore par une mini-redac-

tion, sous les yeux des cu-
rieux, un bulletin d'informa-
tion donnera, plusieurs fois 
dans la journ6e, les nouvel-
les locales, suisses, sporti-
ves, internationales et, na-
turellement, les echos du 
Comptoir. II comprendra 
egalement une partie publi-
citaire reservde aux petites 
annonces. Personne ne 
manquera cette occasion 
de mieux approcher la vie 
interne d'un quotidien. 

Un centenaire se c6lebre a 
une date fixe mais il dure 
en fait une annee. C'esi 
pourquoi « La Liberte » or-
ganisera prochainement un 
concours du meilleur jour-
nal de classe ouvert aux 
dleves des dcoles du can-
ton. Nous vous en dirons 
plus k ce sujet dans quel-
ques semaines. 
Pour 1'instant, remercions 
de tout cceur les lecteurs et 
les annonceurs de « La Li-
berte» pour la confiance 
qu'ils font d notre journal. 
Les collaborateurs de Vad-
ministration, de la redac-
tion, des ateliers et des 
messageries qui se prepa-
rent & une belle reunion 
d'anniversaire sauront se 
montrer dignes de cettp 
confiance. e 
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Les Fribourgeois 
inquiets 

Pas de doute, les Fribourgeois crai-
gnent pour lear ville. En rai scul jour, 
deux groupes de citoyeiB ont tenu 4 
manifester leur mecontentement Ce 
sont, d*une part, les membres dn parti 
liberal en formation qui critiquent le 
plan de circulation et proposent leors 
solutions. D'autre part, des habitants 
qui, sous 1'etiquette de « Bistro», veulent 
combattre le grignotage du 
tille. 
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Anntes Exemplaires 

1871: 980 
1873: 1350 
1883: 1500 
1893: 2200 
1894: 2300 
1899: 2500 
1900: 3100 
1901: 3350 
1902: 3450 
1903: 3630 

1904: 3800 
1905: 4090 
1906: 4200 
1908: 5740 
1917: 8500 
1918: 9610 
1935: 10 750 * 
1939: 11 000 
1940: 12 470 
1941: 12 810 

Annees Exemplaires 

1942 14 000 
1948 15 134« 
1951 15 635* 
1955 16 253* 
1959 17 698* 
1961 18 778* 

1963 20 022 * 
1966 21 178 * 
1968 22 635 * 
1969 23 050 * 
1970 23 891 * 
1971 25 459 * 

* Tirage controle 
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Fig.ll 
Les lecteurs de la Suisse romande (1970) 
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Bema 
Jura 
Gen6ve 
Valais 

: 260 abonnSs 
: 200 abonnSs 
: 200 abonn6s 
: 130 abonnfes 
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Poles d"mteret des lecteurs 

1966 
ANNONCES 

POLITIQUE FRIBOURGEOISE ET LOCALE 

MANIFESTATIONS DES SOCI6T6S LOCALES 

PROGRAMMES DE RADIO ET DE T.V. 

CHRONIQUE JUDICIAIRE 

INFORMATION RELIGIEUSE 

SPORT SUISSE ET 6TRANGER 

INFORMATIONS SUR LES EXPOSITIONS 

POLITIQUE SUISSE 

SPORT R6GIONAL 

CHRONIQUE PARLEMENTAIRE 

INFORMATION AGRICOLE 

ARTICLES HISTORIQUES 

ARTICLES DE POLITIOUE 

INFORMATIONS 6CONOMIOUES ET FINANCl£RES 

CHRONIQUES TH6ATRALES - ARTISTIQUES • 
CINEMATOGRAPHIQUES 

CHRONIQUES LITTERAIRES 

- n IMItr Ensemble du public: 150 = 100% 
Hommes : 77 = 100% 

+ + + + Femmes ; 73 = 100% 
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Pales dlnteret des lecteurs 

1971 
INFORMATION FBIBOURGEOISE 

FAITS DIVERS 

AVIS MORTUAIRES 

PROGRAMMES DE RADIO ET T.V. 

MANIFESTATIONS DES SOCl£T6S LOCALES 

ANNONCES 

COMMUNIQU£S 

COURRIER DU LECTEUR 

BILLET DE CANDIDE 

SPORT 

INFORMATION POLITIQUE SUISSE 
ET CHRONIQUE PARLEMENTAIRE 

INFORMATION RELIGIEUSE 

CRITIQUE DE T.V. 

INFORMATION POLITIQUE £TRANG£RE 

FDITORIAL RELIGIEUX 

£DITORIAL POLITIQUE 

FEUILLETON 

INFORMATIONS 6CONOMIQUES ET FINANCIERES 

BANDES DESSIN6ES 

CHRONIQUES LITTERAIRES-
THEATRALES - ARTISTIQUES 

CRITIQUE CINeMATOGRAPHIQUE 

+ + + + 
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Nombre de pages de <La Liberte> 1871-1971 

Annfres Numdros Total Textc Annonces Anntes Numdros Total Texte Annonccs 
pagcs pagcs pagcs pages pages pagcs 

1871 76 304 247 57 1935 305 3 056 2 112 944 
1875 304 1 230 930 300 1940 2 756 2 026 730 
1880 305 1 226 996 320 1945 2 252 1 379 873 
1885 304 1 220 986 234 1950 4 130 2 487 1 643 
1890 304 1 216 988 228 1955 5 640 3 550 2 090 
1895 301 1 226 926 300 1960 6 750 4 088 2 662 
1900 301 1 204 903 301 1965 7 622 3 769 3 853 
1905 • 301 1 208 907 301 1970 9 072 3 658 5 414 
1910 225 1 362 990 372 
1915 286 1 264 990 274 1871 k 1928 75 437 56 197 19 240 
1920 174 1 476 943 533 1929 k 1940 32 346 22 865 9 481 
1925 • 79 1 794 1 150 •*. 644 
1930 44 1 880 1 227 653 1871 k 1971 285 383 180 567 104 816 

Annonces 

Texte 

8000 

6000 

4000 
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REGONVERSION TECHNIQUE A LIMPRIMERIE SAINT-PAUL 

18 milllons? 
Jlmprimerie Saint-Paul, qui edite La Liberte, joue un rdle 
mportant dans le domaine de la presse fribourgeoise. Elle est 
mssi la premi&re entreprise de sa branche dans le canton. 
>uivant l'evolution des arts graphiques, elle a subi r6cem-
nent des mutations profondes. L'61ement le plus visible est 
ans doute la construction d'un nouveau batiment au 
)oulevard de P6rolles. Mais que se passe-t-il a l'int6rieur? 
juels sont les projets pour les ann6es prochaines, dans le 
ecteur des journaux notamment? Sur certains points, des 
luestions pr6cises ont 6t6 pos6es publiquement. Un depute a 
>arI6 de passage en mains 6trangSres. Et la discrdte 
lisparition de Noir-BIanc a surpris plus d'un lecteur. 
VI. Hugo Baeriswyl, administrateur, a tenu a s'expliquer sur 
luelques points essentiels. (Lib.) 

satisfaction & Ia quasi-totalite du per-
sonnel. 

S Comment 1'operation s'est-eile de-
roulee? 1 

— Le recyclage a exige un effort 
particulier des cadres techniques et du 
personnel touche. Ils devaient assurer 
le travail quotidien tout en suivant des 
cours de formation interne. D'ou de 
nombreuses heures supplfcmentaires. 
Les frais de recyclage ont 6t6 totale-
ment pris en charge parTemployeur. 

• Quel en a 6te le eoflt? 
— Environ 300 000 francs. 

• A votre avis, le conflit des arts 
graphiques est-il d6finitivement termi-

Hugo Baeriswyl: «Je mise sur une 
iresse regionale bien implantee.» 

epithete.» A ce titre, comme le decla-
rait Roger Pochon, notre ancien redac-
teur en chef, La Liberte doit promou-
voir la verite catholique dans toute la 
richesse de ses exigences sur les plans 
de la doctrine et de 1'action. Elle essaie 
donc «d'apporter un peu de clarte dans 
la confusion des idees et de rappeler, 
sans toujours etre comprise, que la 
verite est de tous les temps quand bien 
meme ses impacts peuvent varier». 

® La Liberte essaiera-t-elle de s'im-
planter darantage dans des regions du 
canton ou elle est peu difTusee ? 

— Chaque journal doit faire conti-
nuellement un effort de promotion et 
am61iorer sans cesse son produit. Cest 
en combinant ce& deux efforts qu'il 
arrive & augmenter son tirage. II faut 
travailler le marche encore disponible 

-dans le respect d'une concurrence 
loyale, qui n'exclut pas des collabora-
tions techniques, voire redactionnelles 
avec d'autres jouraaux. 

• Utilisera-t-on la 
pour La Liberte ? 

quadrichromie 

— Techniquement, nos installa-
tions le permettent. Cest surtout une 
question de cout. Uhe page en couleyrs 
revenant facilement entre 3000 et 
5000 francs, il s'agtjra dans 1'immediat 
d'axer 1'utilisation de la quadrichro-
mie sur les pages locales. 

S Que va-t-il se passer avec Noir-
Blanc? 

— Noir-Blanc 6tait encarte dans 
T ti T O* lao IAIIFMAIIV #4«! /»l> ntAn 

-
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Batiment neuf, equipements nouveaux: un investissement de 18 millions. 

regionale et de favoriser des fusions portsaveclesservicesdel'Etat, notam-
rapides, avec 1'uniformisation qui en ment avec 1'Economat qui adjuge le.« 
decoule. travaux sur la base d'offres concurren-
• La radio et la t&evision locales 
constituent-elles aussi un danger ? 'J jamais subi de pression. Si v .Mi.tue.n-e..» >u»i un u«u6c. nQUS sommes un des gros fournisseun 

— S'il doit V avoir de nouveaux de l'F.tat. il faut tenir cnmnte Hp U 



•— II s*agit eneffetd'un investisse^ 
metit enorme que l'on ne fait pas sans 
reflechir aux chances de survie des1 

principaux produits, les journaux. Le 
journal local, rfigional, a sa tache & 
remplir. La soct6t6 a besoin d'une 
information 6crite qui cree Ia transpa-
rence entre ses membres et ses institu-
tions. Le journal garde aussi son 
importance en tantque support publi-
citaire. Je ne pense pas que l'on puisse 
vivre uniquement avec les m6dias elec-
troniques. II faut dpnc mettre k la 
disposition de la presse 6crite des ins-
tallations conformes au progrfis des 
technologies d'impression. De li d6-
coule le projet dont l'6tude a com-
menc6 en 1976. La Libertfi et. Le 
Courrier sont composes selon les nou-
velles techniques depuis le mois de juin 
pass6; , les Freiburger Nachrichten 
depuis avril dejS. 
® A combien s'tieve l'investissement 
total et comment est-il couvert ? 

— II atteint 18 milIions de francs. 
Son financement est assurfi datts un 
rapport 6quilibr6 entre capitaux pro-
pres et capitaux 6trangers, ces derniers 
kant fournis par des banques, de la 
place. Nous avons 6galement tenu 3 
ldjuger le gros des investissements en 
nachines aux fournisseurs suisses: 
Bolst a Lausanne.PoIytype et Wifagi 
Fribourg et Berne, Ferag k Hinwil, 
8BG & Baden, etc. Quant & la cons-
Lruction, je peux affirmer que le 97% a 
St6 attribu61 des entrepnses fribour-
geoises. 
S Qoelles possibilites ces innovations 
ippoftent-elles? 

— Pour le lecteur, il y a une am6-
ioration sensible de la qualite d'im-
pression, de la lisibilite, de 1'illustra-
tion par 1'usage de la couleur. Pour 
Tannonceur, cela represente une dimi-
/lution d6s frais car les supports d'im-
pression sont moins chers. 

Un recyclage presque total 
• Quelles cons£quences ces change-
ments ont-Us eues & l'interieur de l'en-
treprise? 

— Les nouvelles technologies ont 
totalement transformeles arts graphi-
ques et Ies images professidnnelles de 
ceux qui y travaillenf, De ld, 1'obliga-
tion d organiser un recyclage presque 
total. Aujourd'hui 130 & 140person-
nes ne fontplus ce qu'elles faisaient il y 
a iln an. Cnaque employe a pu choisir 
entre trofs possibiht6s d'occupation 
future. Cela nnns a. nafmk de donner 

fabrication — vont d6finitivement dis-
parattre. Mais il ne faut pas oublier 
qu6 d'autres activitessont cre&s. Elles 
necessitent des gens qualifies et qui 
seront appe!6s i completer continuelle-
ment leurs connaissances profession-
nelles. : . 
• Comment ces difficult£s ont-elles 
£te resolues a Saint-Paul ? . ; i 
: Jusqu'4 maintenant, nous avons 
realise la premiere phase dureeyclage. 
CetefTort doh se {toursuivre car,dans 

, Ies nouvellei techniques, le travailleur 
a besoin d'avoir des activitfe comp!6-
mentaires etde connaltre les points de 
soudure entre Ies differents secteurs de 
Ventreprisd De plus, nous n'avons 
congeaiepersonne et nous avons mSme" 
augmente les effectifs. 

Desprojets 
• Quels sont vos projets dans le sec-
teur de journaux? 

— Du pomt de vue technique, une 
premiSre 6tape a 6te'franchie avec 
1'amelioration de la pr6sentation typo-
graphique ef unusage plus fr6quent de 
la couleur. Mais on en eist test6 S 
l'ima|e traditionnelle' de La Liberte. 
Ce pnntemps, nous allons passer k une 
nouvelle presentation. Je mise sur une 
presse regionale bien implant6e avec 

A des liens 6troits entre la r6aaction et les 
' lecteurs. II faut creer des 6changes 

r6ciproques. 
, A cela s'ajoute encore la notion de 

jourrial catholique. Dans sa charte, 
partie intSgrante de chaque contrat 
d'engagement d'uii redacteur, notre 
journafa defini, fid6Iei la volonte de 
son fondateur, Ve chanoine Schorderet, 

1 sa ligne g6n6rale. Soussens, son pre-
mier redacteur, avait 6crit: «L'esprit de 
La Liberte sera le catholicisme sans 

Interview La Libert6 
i 'jL' i 

Libert6. Un nouve^tu projet avec une 
conception et un contenu r6dactionnel 
r6pondantmieux ^'attente du lecteur 
est sur la bonne; vq?e. Il pourra voir le 
jour au printemps, en memetemps que 
la nouvelle presentation de La Liber-
t6. . . y , , • 

Et la coneurrence 7 
• Les journaux gfatuits de la place 
sont-ils une conctireence pour ce quoti-
dien? 8 1 s 

Ce type de journal est pour tout 
quotidien une concurrerice serieuse car 
son objectif prepiier sst ,d'ecremer le 
marche pubucitaire. H y ajoute une 
tfiche complementaire, qui est de don-
ner une information limitee. II draine 
donc necessairemefit une partie de la 
publicit6. * 
• Et Ia concurrence des journaux de 
l'exterieur ? .1 i 

Si l'on adh&re au. principe de la 
diversite de la preSse comme une exi-
gence vitale de Tihformation, il faut 
accepter la concurrence sur le marche 
des journaux. Elle bermet aux lecteurs 
de faire un libre choix du titre et de 
Vinformation. Celd nous amfirie sans 
cesse & travailler tiour un produit de 
qualite. 1 

't ' f> 

# Que pensez-vous de 1'introduction 
eventuelle de la publicite $i la radio? 

— Elle inquietS* tout editeur parce 
que le gSteau publicitaire rie pourra 
etre agrandi en fonction des nouvelles 
possibilit6s. La part de chaque support 
aimihuera. Cette pubiicite nous in-
quiete car elle est relativement facile a 
creer, & acqu6rir.et |Jocaliser. De ce 
fait, elle risque de perturber serieuse-
ment 1'existence de la presse locale et 
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participation des editeurs de journaux 
locaux et regionaux. 

Pressions: des essais 
• Subissez-vous des pressions de la. 
partdes annonceurs? 

— En toute franchise, je peux dire 
que des actions telles que celles qu'a 
subies le Tages Anzeiger me sont 
inconnues. Je n'ai iamais v6cu moi-
meme de meriaces de boycottage. Par 
exemple, 1'article sur la gastronomie 
n'a pas coupe la publicit6. Certes, de 
temps i autre, un arinonceur essaie de 
faire passer un texte en partie r6dac-
tionnelle. Il ne faut cependant pas 
oublier qu'un rapport texte-annonces 
du 55-58% eT 45-42% est vital pour le 
journal. Les abonnes ne paient en fait 
que 20 & 25% de son coflt reel, soit les 
frais redactionnels et de distribution. 
• Et les presslons de l'Etat? 

— Nous avons d'excellents rap-

tains travaux, comme d'autres le foni 
aussi, dans des domaines differents. 
L'attitude de certains hommes politi-
ques peut, elle, etre consideree commc 
un essai de pression. Reste i savoir si 
cela est efficace. 
• Le falt que le joumal est lie 8 
rimprimerie pose-t-il des problemes ? 

— On ne sait jamais quand on faii 
une offre infructueuse si c'est parct 
que les prix n'6taient pas concurren-
tiels ou en raison de ce qui a 6te ecrii 
dans le journal. II est possible qut 
1'imprimerie de labeur souffre un pev 
de 1'existence du journal. Le Faif 
qu'elle appartient a une congregatior 
religieuse peut egalement cr6er cer-
tains problemes. C'est seulement de 
puis trois ans que la Conf6d6ratior 
nous adjuge des travaux. Or ces com-
mandes ne sont pas 4 negliger. II esi 
d'ailleurs certain que Fribourg n'er 
recoit pas d'une maniere proportion 
nelle 4 sa population. B 
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ABONEMAN 

Miayean dzert na mibo abonemart a Nleb 
Bekri s.ten. 
Nleb Bekri sten a til mina akobegafe ai 
mi na : 

- mam ya nda-Zamba Katoli ka 

- mam ya enyi fi atobo-nnama 
- mam ya enyirt politic ya nnam wan 

- mam ya m 1aboban a si es§ 

Nleb Bekristen abo na ban bod 
bes£ betobo dzom dzidz,ia ato 
f6 ekalan minkobo azaft menda-me-
bod ai azan mi nnam. 

Ndo an6 na asu yi na obo aboneman, 
wa yian ti1 a dres dili : 

Nleb Bekristen tafi abonemart 

service d'abonnements ngumu mbu : 
B.P. 763 600 f 
Yaounde 

Nge wayi a na watil bia beben asu 
dzam si dzam ka, eyon te hm one 
dzam lom kalara woe a dress dili : 

MCS ' s  
Nleb Bekristen 
B.P. 185 
Yaounde 

Ndzoe i Pascal B. 
MVOE 

Imp. St-Paul 
B. P. 763 Yaound6 

TAN: 25 Fr. 
KAMERUN 

MBU: 600 
ETUN MBU : 300 
NGON ELA: 150 

LJ \ij 

NLEB BEKRISTEN 
AKUI NGON ESE 
BIYON BIBE 

Nos 730 ai 731 ya juin 1980 

r3 r r~~2 ** n„ 
: ;[ I  j'j ' ' : x; ;; ,, ( 

 ̂ ' j j v ̂  V.-* ** iii) Eil—t) bil 

I  M P  R I M E R I E  S  A I N T - P A U l  —  B .  P .  7 6 3  —  Y A O U N D E  
»  E N Y I N  F  U  F  U  L  U =  

La renfree scolaire va venir 

SOrement ! 
(parce qu'elle est annoncie pour le 15 septembre) 

N'attendez pas la veille de la rentree pour les achats du materiel scolaire. 
Ni pour mettre toutes vos depenses aans un seul mois, 

ni pour faire la queue dans une foule immense. 

Maintenant 

Nous avons deja un grand choix en materiel scolaire 
et surtout encore le temps pour vous oider dans vos achats. 

Nous aimons nous occuper de vous. 

UBRAIRIE SAINT-PAUL, YAOUNDE 
(Derriere la Cathedrale) 
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